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18éprendpour un oracle. Après avoir posé enéconomiste savant, en écriväin dis-tingué, en politicien habile et en ad-versaire des ouvernements de Qué-

3

J bec‘et d'Outaquais, Voiciqu'il pose en¢ . honkmofvéridikud, * } +
Cette pose lui réussit encore plusmal que les autres. Comme écono-miste, il a défini le mariage “ la for-mule sociale de la Propriété.” commeSans cette

  

  

 

écrivain,il a ré
ber ; compe p
déux bftéfiures Yon t radf, Tes sur laconfédération ; comme adversaire dygouvernement fédéral et du cabinet

lutte infructueuse qui a mis fin à sacarrière politique, et aû ministère lo-|cal des menaces qui n'ont pu obtenir
à la Compagnie du Chemin du Nord
les 2,700,000 acres de terre auxquels
son président soutient "qu'elle a des|droits incontestables. Mais comme |
homme véridique,il est encore beau.|coup plusridicule, car il cherehe de-,puis quelquetemps à se faire croire.
sur parole.
I ÿ à un mois, nous disions que le[bureau dedirection de la compagnie i

du Cheminde fer du Nord l'était pas’
irégulièrement constitué, et nous ajou-tions que cette irrégularité prove-;nait de ce que certains directeurs.
n'avaient pas payé sur leur souscrip-
tion le montant requis pour leur per.|
mettre de figurer daus la direction.
Vous faites erreur. nous répondait !
audacieusement le Président de la:
compagnie, les sommes exigibles des
directeurs ont été payées par tous. |
Pour faire une pareille assertion, |

M. Cuuchon ne pouvait naturelle-|
ment s'appuyer quesur les livres de
la compagnie. Or, l'on ne sait plus ce|
qui est advenu de ces livres : pour |
combler cette lacune les directeurs
ont meme du introduire dans Jes:
amendements proposés a la charte de!
la compagnie la disposition suivante, !
qui les autorise à en ouvrir d'autres :|
“Les anciens livres de souscription ayant éte |

perdus ou incendies, la compagnie, dans les |
quinze jours qui suivront la passation du présent,
acte, devra ouvrir de nouveaux livres de sous
cription dans les bureaux et les laisser ouverts '
jusqu'au douze uisi de l'année mil huit-cent -soixante Onze pour les ouvrir le vingt-deux du,
même mois, de la même année et les luisser ou- Ç
verts jusqu'au doura de mai de l'année suivante, !
jusqu'à quatre heures de l'apréa midi, et ainsi
de suite pour toutes les autres années Jusqu'à
ce que le capital actions de la dite compagnie .
soit complètement souscrit.
Comment les directeurs auraient-ils

souscrit et pavé le montayt de leur
souscription, puisque les livres
etaient perdus ? Où pouvait-on cons-
tater qu'ils étaient seulement action-
naires, qu'ils étaient éligibles comme
directeurs ? Auraient-ils eu la volon-:
té.le désir de souscrire, qu’ils n'au-'

  

Ferilleton de T'’'EVENEMENT'
DT! 23 DÉCEMBRE 1870.

TACHE ROUGE
PREMIÈRE PARTIE

LE COIN DE CHARLEMAUNE

( Suite.

Les famillce voient Paris au travers d'un
rouillard tout plein d'éblouissements confus :
d'où se dégagent, pour les mamans, les rayons |
d'unevoirée passéeÀ l'Opéra, souvenir de tou.
te ls vie! pour -les'papas, Ia douceet chaude
«atmosphère de certain cabinet particulier dont
on parlera jusqu'à la consommation dessiècles |
—enire hommes. ,
La maison d'Or et l'Opéra, o'sat da fond des,

On peut, après vingt années, ressentir un |
agréable serrement de cœur,tien qu'en songeant !
aux beos de gaz des boulevards. !

Bien loin deli, de l'autre oôté de l'eau, de.
Teure une discrète marchand :, nonnt païenne
et maîtresse d'hôtel garni, à laquelleEP
PAye un dulie.d'hapiturio o'gut In Jipsae, Ugomis. JE LUOR re h
On se défie d'elle un peu partout, mais un peu

Partout on s'en sert comme on met ses lottres à
a poste, malgut in légende dusdétottinatstin ts,
Pour ne point être obligé de porter soi-même
*0h courrier au bout du monde.
La gaudriole,tampérée par l'étude odieuse ei

obligatoire, voilatout Paris pour les familles;
Comme les revenants de l'école à Quiæ-
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|radent pu le faire : il n'y avait pus de de notre ie de volontaires se proposentlivres pour enregistrer les souserip-| d'envoyer leur démission au département de lations. tilice,
L'assemblée dans laquelleles dirsc-teurs se sont choisis,a dome été sim-plement une réunion particulière, dans| laquelle quelques personnes n’ayant Chumb

ess meme

BULLETIN PARLEMENTAIWE.

la besogne parlementaire Ya won train; la
re siége presque continuellement en co-

 

pas plus de droit que qui quece soit,se! mité, Plusieurs bille ont subi bierleur secondesont nommées directeurs de la Compa-gnie du Chemin de fer du Nord. Ce| n’est donc pas Par pure formalité, par| surérogation, commele prétend effron-

lecture...
-La mesure déorétant l'abolition du doublemandat a Été assez longuement discutée. M.Joly a répété à cette occasion toutes les objec-tions soulevées contre la présence des ministres

 
tément M. Cauchon, qu'on a introduit | fédéraux dans le parlement de Québec. Le dé-dans le nouveau bill une clause légali-{ puté de Chateauguay et plusieurs autres mem-sant une situation aussi irrégulière que bres sont venus à In rescousse, ce qui n’a pas| possible : c'était affaire de nécessité.

clause,la Compagnie tom-é le Journal de Qué-

|

berait devant la première ‘contestation par le Solliciteur Général 5 été discuté ensuite.
igeientMia publié légale qui Ini serait faite.

empéché le bill d'être écarté sur sdivision; de| 45 contre 13.
L'amendement à l’acte des mines, proposé

M. l'oser, soutenu par M. Joly, s'est Opposé àM. Cauchon avait done que son l'adoption de la troisièms clause, Qui & rencon-affirmation gratuite I
, tré l'approbation de la Chambre.our réfater notre À lu séance du soir, M. Lafue a proposé la se-

eérneme À ( assertion, Qui était fondée sur des ren-- conde lecture du bill amendant la loi électorale.

provincial, il a fait au premier une seignements puisés à bonne source.Onajoute méme qu’à l'heure qu'il est,le Prési ; ie n’
Président de la Compagnie n'a pas préalablement demandémontant de sa prétendue

fait sur le
souscription les versements requis, ensorte que cette clause

Nous avons déjà fait connaître la teneur decette mesure, qui pourvoit à ce qu'un candidatne puisse être mis en nomination sans avoir été
par une requête por-tant les signatures de viagt cing électears. Cetamendement a été voté par une grande majoritélui bénéticiera de la Chambre, le gouvernement ne s’opposantComme aux autres membres du hy. pasa son adoption.reau de direction.

Dans tous les Cas, nous prierons M.Cauchon de

Mais l'événementde la séance à été la sortiefuribonde de M Canchon contre le gouverne-
ment, à propos d.-

naître les Teçus constatant les sommes secoue section de In sixtètuie clause de cette jo;qu'il a payées et la date à laquelle illes à payées, bien et dümentcertifiés. ; !C'est fort simple, et nous sommes con- Tera conne. ion vue levaincu que le Président de la Com-
pagnie, habitué commeil est à se ren-
dre aux vœux du publie, se
volontiers ce trouble pour établir unfait auquel sa parole nv donne qu’une
valeur illusoire.

 rm

foritions,
la prorogation du Parlement aura lieu de,main à troir heures de l'après midi. Plusieursdéputés sont p4rtis ce suir pourretourner dansleurs familles.

La Légiabsi uid Uintunio s'est sjournée su 4janvier,

Un sssuro que M. J. Malouin, avocat fortavantageusement connu à Québec, sera nomméjuge pour remplacer le juge Roy dans le district
u Saguenay.

Sir John Rose, notre 8x ministre des finances,sera prochzinement à Montréal. Il est parti deLondres, parait il, avec mission de régler laquestion des pécheries avec les autorités améri-caines. Le gouvernement anglais ne pouvaitassurément faire-un meilleur choix

Onparle d'un grand bal en calicot qui auralieu dans quelque temps à la Salle de Musique. Len dames dont les noms suivent ontbienveillamment consenti à composer lu co.mité : Mesdames Garneau, Duval, Bossé, Casault, DeLery, Chauveau, Gautier et Mme. C.
F. Langevin.

Le rapport officiel de l'agence pour la Coupe
des bois dans le distriet des Trois Rivière cons
tate que dans les vallées du St. Maurice, des
rivières Batiscan, Ste. Anne, Maskinongé et duLoup,il à été coupé pendant l'année dernière345,814 billots de pin et 129,110, billots d’épi-
nette, en tout 474,924 billots,

Nous lisons ans le Constitutionnel:
Nous regrettons d'apprendre queles officiers

    

per, à Beziers, à Beauvais, parlaient de maman,
Marquis avec enthousiasme,les famille n'étaient
pas éloignées, de considérer sa maison comme
un mauvais lieu.

Les bons lieux en effet sont ceux qu'on dé.
teste et où l'on s'ennuie.
La petite femme s'inquiétait peu du qu'en

dira-t-on ; ses douse étudiants avaient droit
nonseulement au logementet à la table, mais
encore A nes soins presque maternels.

Il y avait chez elle vi règlement qui, à la
vérité, n’était pas bien sévère.
À minuit moins le quart, le couvre-feu son

oait Mns les douse chambres; c'était l'expres.
sion consacrée, et avant d'accepter un locataire
nouveau, maman Marquis posait toujour la ques-
tion du couvre-feu.
Après le couvre-feu, il était défendu de chan

ter, de danser et de brûler le punch.
En revanche, on pouvait rentrer à toutes

heures, pourru qu’on ne fit pas trop de tapage
dans les escaliers, et le bougeoir de chacun at
tenduit dans l'étroit vestibule, auprès de la
veilleuse allumée,sous la clé toujours pendue nu
même clou.
J'ignore si ces pages tomberont entre les

ke lit comme suit:
* Le dit chemin de fer [de colouisation du nord )

chemin dela rive Nordallant de Québec à Montreal à tel endroit quiera déterminé parle gouverneur en conseil.”/hon. M. CAUCHON n protesté contre cettedonnera disposition, soutenant qu'elle entrave la libertéd'action de la compagnie, qui ne pourra pluschoisir le tracé de son chemin, ete. Ie prési-sident de la compagnie a menacé le gouverne.ment de ses foudres, et réclamé des prétendus
droits dont la chambre ne s'est pas occupé,puisque la grande majorité des membres n sou
tenu l'excellente positi .n prise par le ministère.; Bofin M. Cauchon a dû rengainer toutes sesmenacés, après avoir constaté qu'il n'a pas enchambre quatre partisans Le premier ministrea offert de mettre aux voix la motion du Président de la compagnie, qui a jugé sage de nepas tenter cette épreuve.
Au reste, l'hon. M. Chauveau s'est à peine

occupé des menaces du député de Montmareu, ©Y : connaissant la force de sa position et lafaiblesse de son ad versaire,le premier ministress'est montré compatissant et n'a pas veulu luienlever tout moyen de cacher sa faiblesse.
Définitivement, le projet de loi du gouvernement a été adopté et la chambre s'est ajournéeà une heure fort avancée.

-
—

Nouvelles Di Verses.
—Je viaus de trave.ser une boune partie del'Allemagne : partout des toldats et officiersblessés où malades et des gens en deuil. Unde mes amis Agé de quarante cing ans et quiAVait quitté le service militaire déjà en 1862,a dû rentrer et conduire au siége de NeufBrisaoh une compagnie de portefaix de Dantzighommesforts et solides. Sur quatre de sesfils, tous jeunes gem, promus officiers sur lechampde bataille, l'un u Été tué, un autre «regu zinq blessures, un troisième une seule, lequatrième seul, sain ol sauf, n conduità l'as‘aut sa compagnie, forte de 21 hommes, sur les

255 qui, trois semaines Suparavant. avaientquitté Berlin !
J'ai vu avec plaisir que les allemands traitent les prisonniers français avec une grande, bonté. Les officiers cherchent des occupations"dans les villes ; les uns donnent des leçons de

  
| Elle gagnait peu, car elle vendait reellement{ Un gros ters de moins que les gargottiers du
{bon marché, tout en mettant sous les fortes. dents de ses hôtes des comestibles de qualitéirréprochable, proprement et convenabl -ment
accommodés,
Mais enfin elle gagnait quelque chose, graceà son savoir-faire incomparable, grâce à sa miraculeuse activité, grâce surtout à son économie. savante, qui épargnait tout sane Jamais léviner

sur rien, .
Je crains de m'étendre trop sur l'humble

baguette de cette petite fée, je sens que jeremplirais des volumes rien qu'en racontant labataille quotidiennede sa vie,
a bière, par exemple, sa boune bière un peu: Aigrelette, mais qui désaltérait si franche-

ment!
‘

Il y avait un étroit réduit au fond de sa cave,‘où elle descendait tousles mois avea la payse,qui grondait sérieusement ces jours-là,
C'était ls brasserie.
Le rentier du premierlui avait encore offert

une association pour monter une buvette quel-que part, de l’autre oôté du Luxembourg.: Nous allimes une fois à la brasserie visiter lampjnyy deguelque (brebis ayantappéntenu aù cuve et les quatre tonneaux.troupeau de Maman Marquis. ;
Notaires chargés de clientele, avooxts célèbres

et médecins en vogue lisent peu ces chos»s
frivoles ; mais ni le basard emporte mon livre
jusqu'à um ancien étudiant du Coin de Charle-

{ magne, A quelque hauteur que la réussite l'ait
placé, je suis bien sûr qu'un sourire attendri
naitra sur.evs:lèvres,eû qui safe Ÿ peut-être une
douce larme troublera 16 cristal de son pinze
nes d'or. ;

C'était une Arondie, c'était Un paradis terres.
tre que la maison de maman Marquis:
Quels pouvaient être vépendant les bénéfices

Ado cette Veigtre dans en rude of Jabosieuse
entreprise ?

Il est vrai que la bière en fermentation nepeut pas avoir l'odeur de l’eau de Cologne, et :c'ést Dleh heuroux ; mais, à part quelques ema- ;nations un peu rudes On so serait cru au fondd'une cruoive de grès bien rinobe,
| Le trou était net et gai de propreté, tous les; ustensiles luisnient, chaque objet avait an case; en ordre ; l'orge, la drèche, le houblon.

, Bt la petite vieille se trémousaait à bas brui‘ faisanÿ 1e Nodogne de”quatre, pendant que £| massive Picarde, las yeux perdus de sommeil,
pleural) ERBands ofduitthe revi, * 14

Quicertes, elle gagnait quelque chose ; %.goffin, le Normand, qui était In statistique incar.
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= conde lectqre du bill 'vouloir bien faire CON- relatif aux subve ntun- des chemins de fer. La
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français, dedessin, de musique : d'autres tra-
vaillent comme dessinateurs, graveurs, eto.

—Os étrit de Londres :
La foudre vient d'éclater notre Foreign office,

je veux dire quela Russie, ayant été le masquedéchire Le traité de 1886 !
Notification officielle vient d'être faite par M.

le baron Brunow, au nom du czar, son maître, àlord Granville, principal secrétaire d'Etat pour

Qui a fait la guerre de Crimée, et qui est l'unedestrois principales parties contractantes d .
traité de Paris, en 1856,

Aussi, la prophétie qui était faite A l'Angle-
terre, le 3 cetobre dernier, par son ancien am-bassadeur à Constantinople, se réalise : ** Une
“ politique faite pour exciter le dégoût par son
“* égoïsme, et le mépris pour sa lächeté, sera
“ fatale aussi bien aux intérêts du peuple an“* gluis qu'à sa renommée passée !
Qu'allons nous faire ? Nous résigner à regar-| der la Russie reprendre la route de Constantinopie, c'est accept. r l'efficacement de l'empirebritannigne ; nous Y opposer, c'est déclarer la

| guerre, nou seulement à la Russie, mais ‘‘ à la; “ Prusse, qui, dès le commencement du mois“de novembre, à renouvelé son engagement
“ formel vis à-vis du eabinet de Saint Péters

 
|

 

[“en son pouvoir.. . Ia révision des traités; “* de 1856,"

—Les détails suivants,

  

des affaires étrangères dr la Grande Bretagne, |

‘* bonrg, de soutenir par tous les tmoyens en | glisse jusqu'à lui.

“de farce
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d la science, cdmme où dit én'alylede, procé-
dure criminelle, appelé pour une opération
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usà long sere,

Lis unsoibpéd'dépusées à Mou 8, bu a Fabrest Uravet;‘avcé érdit de péblientiiss Wy inséréesidenp ls imtrumérn du leudomaiu. tre
EU. Ce cit : oT hr ete

: A I 3 PEraat . St

Secaursile à Montréal, Fabre ét-Grave
Lbraire-, 218,yue Notre-Dame.

“4  
   

;boi

le traitement qu'on fuitsubir &touslaxoficiels
lallemauda. La Prusse n'a jamais prétendu quegrave, se fait aocompugnet par un' de ses Élèves

|

Les autorités sont responsable, à son égerd de lafutur docteur presque imberhe, et,qui a cou- j mauvaise, conduste des individus ;.muis elleserréjusqu'à ce jour toute sa caadeur juvénile. pense qu'oyaurait dû fa re des efforixpour em-Après l'opération, qui réussit parfaitement, pêcher le ravitaillement de Thiongilleau mo-le fils de la maison remet au docteur quinzecents france ot ajoule un rouleau de dix louis, à
titre de gratification pour l'élève. 4
Enchanté d’un petit cadeau, mais surpris decet aimable procédé, auquel il est peuhabitué,celui ci devient rouge à Îafois de plalsir et de

confusion.
—Qu’as tu donc ? demande A.

comme unejeune fille. ..
—C'est à cause de l'argent que l’on vient deme donner.

.
—Eh! mon ami, reprend le célèbie docteur,on ne se douterait pas que tu es mon élève.| Ce n'est pas quand on ne me donne de l'argentque je roug:s, moi ; c'est quand on ne m'en

donne pas.

- tu rougis

——Labiche, assistait aux Variétés à la chutel'un vaudeville dontil était l'auteur, et qu'onsifflait outrageusement.
Plus on sifflait.et plus il applaudissait dans sastalle d'orchestre.
Brazier, son collaborateur, l'aperçoit, et se

| —Malheureux, que fais tu là /
Mets encore plus la pièce.

|
- LS -| —Laisse-woi done tranquille, 'applaudis ceuxque uous trouvons ;; qui sifflent.| dans la Gazette de Cologne, montrent -ue la paix :‘serait aussi nécessaire à la Prusse qu'à la Fran; ce elle même:

, Déral plus dur devant Patisque devant Meta.

i
i

Mauroy, numéro 41.Le service des troupes ullemandes est en gé- Appareil pour le soutien des vignes en fil de feo.Des vignes et en fil de fer? En voilà une‘ Avec 260,000 hommes devant Paris, il y à une! d'invention !ligne de blocus de 29 lieues à surveiller, tandis{que devant Metz on avait 180 000 hommes pouri --Plusieurs jeunes flous viennent s'asseoir‘9 lieues seulement Le p-rimètre. En outre, la "sur le banc des accusés en police correction.cavalerie devant Metz était presque inactive,tandis que devant Paris elle est dstreinte à un ‘trés-pénible service de patrouilles de recon-naissance, de communication et d'expédition ;aussi tous les chevaux de l'artillerie, de la cava.lerie et du train de l'armée de Metz ont-ils unebien autre apparence de vigueur et de bon en-tretien que ceux des corps du prince de Saxeet du prince royal de Prusse.

nelle.
Le Président, au chef de (a bande.— Prévenu,

quel est votre état ?
Le prévenu.—Si je n'étais dans le sanctuaire

; des lois, j'oserais dire que j'exerçais le même :; état que le grand Alexandre Dumas.
Le Président, visiblement Intrigué.—Osez tou-Jours ; en toute chose il y à des degrés.
Le Prévenu.—Mon président,j'étais directeur .Les petits combats et | s escarmouches sont ; des fouilles.Aussi beaucoup plux livquents sous les murs deParis ; là, une bonne Pirtie des troupes allemandes vit sons une canonnade incessante desfort, ce qui nest pus fort dangerenx potrelles,

réellement par ébranler les nerfs
mais finit

sous l'accusation de ce bruit non interrompu.
A Metz. it y avait de temps à autres de grandes
sorties, qui étaient au fond beaucoup plus san .glantes que toutes les tentatives mal réglées etirrégulières du même genre opérées sous legmurs de Paris, mais en revanche on restait souvent des jo.rs, des semaines même, sans en-tendre un seul coup de canon.
La vie de la plupart des corps de troupes em-ployés au blocus de Metz à dû être, selon moi,dans son ensemble beaucoupplus uniforme etennuyeuse gue celle des troupes employées aubloeus de Paris, où les épisodes varies abon-dent et où la scène change à chaque instant.
Les retranchements, abatis, fossés de tirail-leurs, etc, dermivre lesquels étaient campéesles troupes du siège de Metz, sont beaucoups

plus forts quele peu d'auvrages défensifs de cegenre exécutés par les troupes desiége de Pa.

= Une lettre que nous recevons de Neversraconte que les armées prussiennes se font suiYre et précéder par des enfants qui parlent I'al.lemand aussi bien que le français et leur ser.vent despions. l'es enfants vont d'un camp àl'autre et rendent compte de ce qu'ils ont vu.Six drôles de cette espèce Ont été arrêtés àGien et sont actuellement dans les prisons deNevers
eme

i.
rs

Chones et autres.
— Voici une histoire d'interne,
M A

 

née, évaluait son bénéfice à trois mille francsparan.

S'il se trompait, c'était bien peu, et je donnele chiffre pour vnorme, ca, il est entendu queln fée mangeait et se logeait pardessus le mar.ché.

N'êles vous pas curie x un peu de savoir ceque maman Marquis fuisait de tant d'argent ?
Un ne lui connaissnit point de neveu soutireur. Bien qu'elle prétât volontiers, sans bénéfi-

- —_ —

Nouvelles de la Guerre.
Londres. 22 déc,

On concentre des troupes à Cherbourg pour‘mettre cette place en état de défense. On s'at-‘tend queles allemands vont atiaquer le Havred'heure en heure.
Le Prince Frédéric-C'harles 8'AVAnce rapidement de Blois vers l'ouest.
Le général Ducrot est parti de Paris en bal

lon le 15 courant. afin de prendre le commandement de l'une des armées opérant à l'exté- rieur da Paris,
Un expédie tous les Jours de Maydebourgquartité de munitions destinées à l'armée assiégeant Paris,
Le rui Guillaume, dit on, vient d'écrire auPrince Henri, lieutenant du roi de Hollandedans le Luxembourg, qu’il exige des explicatlons sur la conduite des Autorités luxembour-Booises. afin de prévenir toute complication ul-térieure.
On mande de Luxembourg quele parlementà passé des résolutions dans lesquelles on proclame l'attachement du peuple, la dynastierégnante.
Voici le texte de la circulaire de Bismark surla question du Luxembou, & :—La Prusse aucommencement de la guerre, s'est engage arespecter la neutralité du Luxembourg, pourvuque la France la respectât pareillement. xileLuxembourg s'était sincèrement efforcé de rester neutre,la Prusse aurait scrupuleusement observé une stricte neutralité à son égard ; maisni la France, ni le Luxembourg n'ont tenu àleur engagement. le sentiment hostile dncélèbre chirurgien.un des flambeaux ‘ Luxembourg à notre égard se manifeste dans

  

Le Manceau reconnut la vignette du Vase
d'Argent et celie de Notre-Dame de la Garde ;il put lire les noms de Prémontré, de Toulouse,celui des Orphelines de Paris, celui des Orphe-lines de n'importe où, et bien d'autres qui nous! ont été offerts, escortés de chiffres séduisants.| Nous les avons tous admirés aux dévanture,‘des marchands de tabac des billets officiels;| promettant, Sans mentir, cinq À six mille francs| pour Vingt cing sous ceux qui ont cette faible

 

! , somme dans | he.
ce aucun, de petites SOMmes à ses moutons gé- | 18 ‘eur pochenés, vers latin du Mais, il n'y avait là aveune. ;perte possible.
Quiconque, en effet, eüt oubl

aurait été déshonoré du coup.
Elle n'avait d'ailleurs aucune habitude qui- Pat produir falure à son Pot; c'était bien la so-! briété la plus stoïque du monde, & part une!i larme de oafe noir, après son second repas.,_ Et pourtant le pot de maman Marquis était: fêlé.

+ Mou Dieu oui, et le trou de ia tirelire avait1êté percé par une manie, féminine au superstif surtout Parisienne ; vous allez voir :
; Unjour qu'Etienne Poquet, le comique Man., ceau, avait besoin d'allumettes, il avait pousséla porte de maman Marquis familièrement, comi me cela se fais nit.

LA petite vieille dormait sur la chaise dansla position où ls fatigue l'av it surprise.Elle souriait. ma foi, en dormant, et le motifde son sourtre devait être dans sa main, qui te.nait une poignée de papiers.
Etienne Poquet était curieux, il voulut voir,etil vit.
Il vit que maman Marquis souriait aux ‘ylots d'une multitude de loteries qui toutes, de-vaient quelque chose à la la tirelire.
Les papisre que la main de Ia petite fam;fazpuse |gere.pressaient amoureusement étaient des billetsde Loteries.

FO lune traile arrivait à présentation,

J'ai oublié le nom de monsieur (Exactitude)Qui pratique entre tous cette aimable industrie,. ; mais je i i dire qu’i
ié de lui ‘rendre | Je cède au besoin de lui dire qu'il est uni des ornements de son siècle.

Non loin de la petite femme endormie jl yavait un tiroir entr'ouvert, Blâmez le Manceau,Vous aurez raison, 10ais aon regard indiscretfouilla le tiroir, et il découvrit d'autres pap:iersdu même genre, un monceau de bank-notesfantastiques, parmi lesquelies il y avait jusqu'àdes billets du fameux Lingot d'or, le plus an.sien et le plus Joli de tous ces Bluaux tendua àl'avenir des mauvieites humaines.
Etienne Poquetétait bavard autant que cutieux ; chacun sut dès le lendemain que mamanMarquis collectionnait les petite papiers desloteries autorisées.

coûter mille éous per an.
Il y avait encore autre chose. ily avait deuxSutres syphons dont le beo altéré plongeaitdans la bourse de maman Marquis pour y fairele vide,
En premier lieu, tous les mois, du 15 au 18,

apportéePAK ui garçon de recetiae de Ia maison Roths.child. Klis était tires par un Banquier d'An-  La traite était de cent france juste,Jasab plus, jesais moine.

. .

Tu compro. i

—On lit & Paris, a 1'wil nu, rue Godot-de- ;

  

C'est une dépense «ssurément inutile au dé. |8% le plus lamentable, mais cela ne peut pas;

yen deconvoig.ezpédiés du luxembaerg. Une
violation ausei flagrante de la ugutradité ne

pl avoir eulieugans laconnivenoades agentsu gou ment. = Co
| 1a)Brome,s'est plain! au. gouvernement, lui‘signalunt lesconséquences d'ua semblable pro-
cédé ; mais ses avertissements n'ont abouti à
rien. Après la chûâte de Metz, nombre de sol.

| d'ats e! d'officiers français se sont réfugiés dans
le Luxembourg pour échapper aux ‘Prussiens
et pourrejoindrel'armée française campée au
‘Bord de la ville de Luxembourg. ; Le, consul
français résidant en ceîte ville était à la gare
du chemin de fer et s'efforçait de favoriser aux
troupes leur retour en France. 2000 soldats

!sont ainsi rentrés dans I'urusée francaise, sans
| que le gouvernement Luxembourgeois ait rien
fait pour l'empêcher.
Ce fait constitue indubitablement une viola.

lion grossière de la neutralité. Les conditions
posées à la neutralité de la Prusse L'ayant ras
êté remplies, le gouvernement Prussien déclare
en conséquence qu'il ne se considère plus

: obligé de respecter la neutralité du Luxem-
bourg et qu'il se réserve le droit de réclamer

; de ce duché une indemnité. Pour les pertes que
lui ont fait subir le manque de neutralité et de

j prendre les mesures nécessuires pour se mettre
i en garde contre de pareils événements.

Havre, 21 déc.
ll y & eu près de Brionne quelques engage-

ments, après les uels les Prussiens ont retraité
sur Boury Théronde.
Des lettres privés de Bourges disent qua

: l’armée de la Loire est complètement réorga-
| nisée.

    

 

Lille, 21 déc.
Il a'est livré aujourd'hui quelques combats

{ près d'Amiens.

Grand nombre de soldats allemands blessés
‘ou malades, venant de la vallée de la Loire ou
des camps environnants Paris, passent tous les
jours à Toul et à Nancy.
On estime à 100,000,000 frs.les dommages résultant du bombardement de Thionville.

Berlin, 21 déc.
Un vient de publier un décret confiant aux

bataillons montant les garnisons en Allemagne
le soin de garder les prisonniers français, vuue la Landwehr qui semplissait cette besogne
est envoyée en France pour défendre les placesprises parles Prussiens.
-

New-York, 29 déc.
Le sénat a confirmé aujourd'hui la nomination

du g néral Robert Schenck comme ambassa-. deur auprès du gouvernement britannique.
Des dépêches de Vers.illes rapportent qu'iln’y aura probablement pas de grande batailles

: avant les fêtes. Beaucoup d'officiers prussiens
profitent des congés qui leur sont accordés pouraller visiter leurs familles.
I n’y a sur toute la ligne que des combats

: d'escarmouches que selivrent dans leurs exeur-sions les fourrageurs allemandset français.
Rordeaux, 22 déc

i es nouvelles de Paris disent que Trochu aordonné que les officiers Prussiens detenu-comme prisonniers de guerre, soient renvoyés
À Versailles. Il les a préalablement conduitsdans d'immenses Mag:tsins de provisions et demunitions de guerre amassées dans Paris seule
ment afin de désabuser l'ennemi de l’idée qu'i!A qu'une résistance plus longue de la part dela Capitale est impresible.
Un rapporte que les prussiens sont dansTours. Ils n'ont rencontré, parait-il, aucune résistance sérieuse.
Chansy (Chancey) est à LeMans, où il a reçudes renforts et des provisions. Il n été heureuxdans une série d'engagemants de patrouilles,
Les nouvelles de l'armée française du Nordsont encourageantes.
Les nouvelles reçues du Havre môntrent queles prussiens sous Manteuffel retraitent versAmiens.
Divers engagements ont eu lieu avec l'arrière

I

    
+ En second lieu, tous les trois mois mamanMarquis arborait june antique robe de taffetas‘ noir qu'elle avaitau fin fond de sa commode,‘amplement pourvue de camphre, de poivre etde lavande, de tout ce qui garde, en un mot,lesétoffes précieuses contre la perfidie des mites.+ Elle sortait ce jour-là, gantée et coitree avec"un soin tout particulier.
{Une voiture de remise, amenée par Lia payse,l’attendait dans la rue.

; Blle emportait avec elle un petit sac d'ar; Gent ou trois billets dans une enveloppe de let.tre.
i Dod lui venait, tous les mois, cette traite decent francs.

Où portait-elle ces autres trois cents france[tous les trois mois.
, Personne au monde, excepté maman Mar-quis, n'aurait pu répondre i oes deux ques-; tions là.

‘ VIII

CHAMBRE DE MALADE.

| Nous ne I'avous pas caché, il y avait autourde maman Marquis comme une atmosphère

| où quft soleil, ole sortait tayours eo voi.
OR allaitelle ainsi? Poquet, curieux commeun détestit, Pavait vus descendre une fois à làEtre d'Ouen ot prendre un billet. Cé” devaitêtre pour an voyage, or alle ven allelGas Né-matin et,pa revenait que le soie, a,

is 4,
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On à présenté à Garibaldi un sabre qu'iln'e;
consenti à accepter qu'à la fin de la guerre.

Les journaux de ostte ville disent que les véritableanadu psys.prussiens continnent de se servir des balles ox-
piosibles.
Le préfet du Dép. du Rhône annunos que M. /

Fore, chef du bataillon de la garde nationale 4
Lyon n été tub hier par une bande de scélérats |

In suite d’un semblant de procès et ajoute
Que les assassins sont aux gages des prussiens |
pour semer le trouble en France.
Gambetta dans ane dépêche dit que les cito-

yens de Lyon sont profondément indignés d'un
orime qui doit recevoir un châtiment immé-
diat.
Lgon est tranquille.
Plusieurs navires sont arrivés dans les ports

français avec des armes. Co
Or rapporte que les prussians s'attendaient

de recevoir à Dieppe dea provisions venant
d'Angleterre; muis qu’une bonne croisière des
vaisseaux français les a déçus dans lear attente.
Quantités de troupes bien armées et équipées

continuent d'arriver des divers départements ;
an corps de cavalerie et un autre d'artilleri
orgauisés et équipés par Bordeaux sont prêts à|
marcher :
La majorité «les citoyens de Bordeaux ayant

demandé la uppression des journaux réaction-
naires, le gourernement a répondu qu'il préfà-
re les traiter par le mépris en gardant le silen-
ce.
Des nouvelles recues d'Urléans montrent que

les prussiens ont grossièrement insulté Mgr.
Dupanloup et qu'ils ont aussi traité brutale-
ment les habitants. ils ont aussi inhamaine-
ments traité les habitants de Blois pendant
leur court séjour en cette ville, mais n’ont pas
commis d'excès.

 

Dernières Nouvelles d'Europe.
(Dépêches de Midi.)

Bordeaux, 21 déc.
Hier une sortie générale a été faite à Paris. |

Le général Vinoy, s'est emparé de ia Maison !
Blanche, Brion et Lagny. à six milles de Paris à |
l’est ; tandis que Ducrot livrait bataille près de!
Brunoy. i
On annonce officiellement que les prussiens |

sont entrés à Tours hier. C'étaient les avant |
postes de l'armée enneunie. qui étaieut à Man !
che, où un combata eu lieu. À l'issue de ce com ;
Lat. les Prussiens se sont retirés du côté de;
Paris. !

 
Plus réecnt.

Bordeaux, 21 an soir.
lly aeu un combat s'rieux près de Tours

hier. GUO français ont lutte contre 10.000
prussiens, avec 2M canons. Le combat a duré
plusieurs beures. Les français ont fini par bat
tre en retraite. Les prussiens les ont suivis et
ont commencé  humntnrder Tours qui a bientot ;
capitule. !

Le soir, les pru-sion- ont evacué Tours et se
sont retirés du côt- de Chateau Renault

Le gen DBrenier x repoussé les Prussiens
prés de Neutz hier. 1 a lait dire au gouverne
ment qui pouvait tenir l'ennemi à échec.
Pari les prisonniers faits récemment. ily

en à bou noaibre qui disent qu'ils ne sont en
France que depuis une quinzaine.

Bordeaux, 2! minuit.
Un ballon vient de descendre à Banfort,

apportant de Paris des (lé pêches pour tiambetta.
L'aéronaute qui a quitté Paris à deux heures

aujourd'hui, dit que lu situalion tail excel-
lente. Les operativns militaires out été reprises

[

hier. Une bataille à vté livrée et gagnée par
les français, Notre «itiilerie à décidé de la
journée

New York, 25.
Une dépéche speciaie de Versailles a la Ji.

banc, en date du 10, dit que l'opinion ‘2: of
ciers prussiens est que Paris tiendra Jusrn au
mois prochain. Un se prepare en consequence,
et tous les corps d'urm-e ont reçu ordre de se
concentrer sur l’avis de liçon à ter tout es
poir de salut 4 la jopu wing parisienve. Un
pease que Trochu situvia de nouveau les li ;
gnes prussienne« avec l'énergie du déseepoir.,
vers Noël. ,(
On mande de Vienne que l'Autriche ne s'est ;

encore adressée pourla question du Luxembourg
qu'a I'Angieterre et la Hollande, et n'a point
reçu de réponse de la Hollande.
On dit que le Czar a adressé une lettre au

sultan et d'un autie cCté on nie qu'il y ait en-
tente entre la Russie et la Turquie.

(Dépêches de 4 h.)
. Londres, 22 Déc.

Un à observé une colonne prussienne qui s'a
vanoe vers Rlieims ; on suppose qu'elle se di-
rige sur Laon, Laferté et Chaumy pourattaquer
l'armée du nord.

Le temps est nuageux aujourd'hui et l’éclip-
se du soleil n’a été qu'imparfaitement vue dans
le sud de l'Angleterre. Elle a été bien obser-
vée dans le nord,

New. York, 23 déc.
Une dépêche privée da Londres dit que les

français prétendent avoir coupé lex communi
cations du prince Frédéric Charles et avoir
fait 2,000 prisonniers,

Les prussiens ont évacué Tours.
Les français disent aussi que l’armee de la

Loire à opéré jonction et est maintenant forte
de 300,000 homms,et prête aprendre |'off: nsive.
CES

M. Chauveau a appris à midi la
triste et foudroyante nouvelle de la
mort de sa fille. Madame Glendowyn,
à son arrivée aux Bermudes. Elle à
succambé à une attaque de fievre ty-
phoide.
nous dit-on, à Halifax, ramenant en
Canada la dépouille mortelle de sajeune femme. ’

Cettenouvelle qui frappe au cœur| une Pendule de fantaisie.le premier ministre, qui atteint si cru- |

les Menaces de l'inondation.

M. Glendowyn est arrive, !
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avait conquis tn nembreux cercle
d'admirateurs. Tant de qualités était
rehaussé encore par le patriotisme, le

   

  

  

on sentirs le vide que éréentje cMe
de cet andde tous, la dispartidy do
cettyfigure bonne, souriante + vi
pathique. ;

 FATEN DIVERS.
CEZCLE DR QUÉSAC. — Officiers élus à l'ausem-

blée du 21 décembre : |
Président Honoraire.—L'Hon. F. Evanturel,

   

   

   

  

 

Vice-Président.—R. Alléyh,
Secrétaire.—J. Blanchet, éer.

P. Montambeault, Géo. Duval (reélus,) L. Tétu
et Jobn Murphy.

MORT suBiTE.—Nous apprenons avec un pro-
fond regret la mort de M. le ouré de St. Jean
Port Joli, l'abbé L. Parent. '

LE DRAME DE LA RUE D'ARTIGNY.— Ce: matin.
le jury a rendu un verdict d'homicirie contre Is
veuvg Magiret Wall. La preuve contra le mari,
Storun, à paru au Jury tout à fait insuffisante
pour rotiver une mise en aocusation. “

Voici les seuls détails précis que l'enquête à.
mis au jour : .

Storan et sa femme,la Victime, ls veuve Mar
garet Wall et ses trois enfants, et deux cana
diennes de mœurs légères, habitaient une mai
son composée de trois chambres avec cuisine
commune. Cette pauvre habitation était son
vent le théâtre d'orgies comme celle quia eu
inopinément unefin si sanglante.

Les témoignages sont contradictoires et la
preuve qui s'en dégage. n'est pas complète.
Une des deux canadiennes raconte qu'au mi-
lieu de l'orgie, la!veuve Wallsest placée devant
la porte. armée d'une pelle, et à déclaré qu'elle
tuerait quiconque tenterait de passer. La fam.
me Storan se présenta aussitôt et une lutte
s'engagea entre les deux femmes. Elle dura
fort lorgtemps, car la Jeune fille eut le temps
de courir à la rue St. Jean et de revenir. Elle
entendit alors donner un coup qui retentit
comme un coup de pelle, et la femme Mtoran|
s'écrier : Vous ra‘avez tuée. i

ll parait que c'est le mari qui pansa la bles

. 

 

sure de sa femme. Eile alla se coucher sur son Vente à hon warché—Loger & Rinfretgrabat. Le marilu suivit et de temps à autre,
se réveillant à demi de son lourd sommeil, il

;

Âvte dv 1a faillite 1439—Charles Baillie.lui adressait la parole et comme elle ne repou- ;
dait que par des gémissements, il tapait dessus.|
Cest uinsi qu'il lui 8 pochè les deux yeux.

, Le mari dormit ainsi à côté de sa femme { On demande.
* mourante jusqu'à ce Que la justice vint l'éveil : Fêtes de Noël—Robert Shaw & Cicler. I ne s'était pas aperçu ue -a femme avait |
rendu à côté de lui son dernier soupir. (ma  Plaucs de comptes—J. W. Reid.“trouve sousle lit une truelle eusanglantee,
Le temps et de nouveau interrogatoires vien |

complet sur ce drame epouvantaule.

LA PANIQUE bu 22
«coulée san cour ferir. Le soteil « continue
nous éclairer. le Parlementà siéger, l'exu à cou ‘NT t Déménagement—Montminy & Brunet
ler <ous les ponts. It faisait méme un temps ! CVMÈRRE M :charmant, vu temps à longues proue oules sur Marchandises Séches--F. X Lepagele chemin st. Louis et ls route Ste Foye. Mais
on était trop ému pour jouir des agréments «le
la saison.

L'émotion “tait grande en ville et il n'yn que‘
les femmes hrroïques que l'on Loyal dans Jes
rues, Msgasinant comme si rien n'etsit. Vers!
le soir cependanz on a commeénes à -6 tas-urer
lorsqu'on a vu quela terre tenait ferme et per
sistait à ne pa- bouger,
De grandes précautions avaient ét- prises!

contre les périls du trembleuient, de terre er!
Une foule de

geus nvaient émigré sur les hauteurs pour n'être!
point “ctasés. De St. Roch, de la basse ville, on !
et venu loger enville, il y en à même qui ont !
camyjé a la belle étoile pour être sûrs de n'être |
ir + -urpris par les évéuements. !

i.vs églises étaient encombrées et il fallu.
presque faire violence aux gens qui voulaient |
passer la journée à la cathédrile et à =i. |
Patrice.

}
* Quant à l'inondation, bou nonibre ue gens 1
avaient leurs canots amarrés dans une cuve à la |

; porte. Dans une fabrique importante. on avait :
fait construire un radeau assez grand pour san- 1* ver tous les employés
On estime à une dizaine de milliers dt pias

; tres les frais causés par lea précautions prises|
| contre l'imondation. Quant aux inquiétudes,
; frayeurs, crises nerveuses. ete, clles ne sau-
l raient se chiffrer. :
| Ce matin, tout est rentré dans le calma eti
l’on sourit généralement de l'éclip-a. Cepen

{dant de mauvais plaisants essaient de faire ;
{courir le bruit que ce n'es: que partie vemire
‘au 28. Nous croyons que c'est assez comme‘
| cela et que la plaisanterie a suffisarament Jupe,
: Une seconde fois, elle ne serait plus rôle et ie! . . . - i| public aurait droit de se fâcher Nous eroyous|

; dire que l'on devrait arrêter ces farceurs. avant
I que la choseaille plus loin, sone accusation de!
| propager de faurses nouvell. s da nature à trou,
{ bler le repos des familles.
|

i
i

NOTRE VEkKMINE.— La nuit dernière, des indi- ‘’anarda dovidus quiont l'intention,parait 11, de faire hom
i bance le jour de Noël, 5e sont permis la fantai| sie de siffler à M. Mathias Morissette marchand !| épicier, coin des rues St. Ours «ti St Valier, un

  

| quins, etil va leur en cuire un
jauau Bibier qu'ils ont soustrsit.

peu p'uz dur

| LES CADEAUX DE LA BAIRON.-— Un joli cadeauque l’on peut faire À Noël où1» Premier de l'An -
est, ce nous semble, une montre en or ou enargent avec une chaine ditta : une Pate d'an-neaux, ou pendants d'oreilles, une épingletts,un médaillon, un collier, une bague, ou bien

ll y a de jolis achats À faire en ce Benre chezellement sa famille, à créé dans toute | M. Philémon Brunette, horloger bijoutier, rue .notre population une émotion profon-de, répandu sur la ville entière unvoile de deuil.
Madame Glendon wyu était âgée dedix-huit ans à peine et douée des plusaimables quaJités.
Ce matin a succombé aussi M.Théophile Hamel, artiste, après unelongue maladie. Deptis longtempson prévoyait ss fin. La maladie l'avaitobligé à briser son pinceau et à direadieu à l'art. Noble Cœur, nature gé.Réreuse et sympathique,il n'avait quedes amis. Son talent élevé et délicat,

prometions grande satisfaction.

excellente revue

St. Joseph. St. Roch, vis-à vis l’Eglise, [1 ÿ niune superbe collection des artirlex que nousSVOns ci dessus mentionnés ; montres élégan

cadrans artistement ciselés, au mécanisme 4

travail compliqué et très joui & voir; des bm. |Ques d'une très grande richesse ornées de rubis, ne ventes 55,000 mte, à 137 et 1
5 . ” ; r

id'éméraude, de turquoises, de topases, colliers, | |illons de to ! ‘hi . ; °

médaillons de tous Genres,et une foule d'autres. Mme le jaune de l'Ouest ; 1,50 pour blanc de LE soussignésont en main uy assortiment com.En somme, ‘nous conseillons bien à ceux qui deilgle calme ; recuttes 500 mts ; vontes 300 mts, Papiers

articles dont l'énumération eat impossible.

se disposent à faire des ondeaux d'arrêter sans |faute chez M. Philomin » Brunette,

LE ‘FREE TRADER.—Tel cat le titre d'une

libre-tohangiste. Nous ne saurions trop en re. vue

Le
sa. falc mPa

commander la lecturé 4 ceux qui o'cosupent du!  Saiud.ux calme, do 11} & 130 pour steam, ot 131commerce américain.

doiventSteg ainef adressées : Publisher of FretTrader,

§

Nasegg, street, New-York,

Jrtiof dpécinie d'épiperids “boilsies, *
peut le voir par l'énumération faite dans | Théophit- Hamel, artiste, Son service aura lieu ai rable ses articles ci-deusus ct toute comtmsade der; ir LC  (roél acheteurs y pulluleront pendant cetta saison. ; ‘

Présidentactif. Eug.Eeveà 4Où he passé bat aañs arrêter devant ut maga {enfuntdc J. Bie. Miriforbs age" sin assorti comme celui-là. !HAREREERT" Assistant-Tidsorier.—J. Larue, éor.
Directeurs.—MM. E. Beaudet, Ph. Huot, Dr. ve

moins sont entendus dans l'affaire de vol au | laisveront sn résidence No. 39, Place d'Annes, di.GrandTrane. - ; manche, le 35, à $heures P.M. ©
capitaine d'un vaisseau italien est appelée et

Cyrille Germein, charretier, à été candamnéà |deux piastres d'amende ou à dix jours de
son.

tier Ferdinand Renaud a été condamné à deux :
pisstres d'amende où à aix jours de prison.

verse en voiture. Sile temps froid continue. |
celle du St. Laurent sera bientôt prise

irr: ;
Failli, . ;- - | cain Demande.

—— -
; . une + A a à' [ E failli m'ayaut fait une cession de ou biens, | — ; ;i les créanciers sont notifies do se rend: 3 won if BEsoussigné preudia/de l'argunt Anglais ot Ami.

magnain de la rue St Jeau, No. 23, à 7 heures PM , ane forte cousignation d'argenterics Syndic

&1 Magasin de musique de M. Lavigne, rue St !Jean, à 1} beure, cinq magnifiques pianos de la |célèbre: fabrique de J. G. Irmler, de Leipsic, à des ‘ Acte de la Faillite 1869 |conditions libérales

Avis d'une haute importance—A. J. Turcotte

| Acte de Ia faillite 1869—R. Heury Wurtele.

Pajier d'enveloppes—do
A ; . Horloger-Bijoutier—Phil Braet,-dront peut être jeter plus tard un jour plas.

22.- La journée d'hier s'est ! Marchandises à hon marché—Lége: & Rinfret.
! . -> Marchandises Sèches et de fantaisie—Guay & Cie

specimen de Ia race porcine, six moutonsquel. : Œufs, pas dousaine....ques dindes et oies. On est aur la piste des ça. PuCre €

: ; ; : ; 10,060 mta:, ventesves et riches, de toutes dimensions, à boîtes et| pour superfine de Utes ot da l'Ouest." 5.96 à 8,50à
pour commune à extra choisie de l'Etat; 8,60 à 6,50

toute épreuve ; chaînes en argent at en or d'un | pour commnne à extra choisie de l'Ouest.

Nous leur

|

mia; ventes 39,000 mte. à 78 et 74 pour nouveantoêlé de l'Ouest.

supérieur dans le portrait, distingué , économie publiée bebdoma. Ita, à 89 at Gic pour l’Onest ; 62 4 63 pour
dans tous les genres de tableaux, lui airement à New-York par uce association

"pout belle rendered.
Beurre terme. "
Fromage tranquille.

_ Annonces Nouvelles.
Cette povue donne chaque semaine 24 pages ue S
nmstière condensée et ne coûte que 62 por]perf EE EE __{BLANGS DE SOMPTE Sbonnemey Pe Wie > mv
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aveux »-- Noms appelons d'une manière! W- Colfr, vale. = Rruillapels, k- . itoute partionlière l'attention sur Pu ' de > Ce matin, Montréal, Madam. J Pibades prosus, a |M. 4 Turotéte, marchand gor un fils, el, aye à ges ep VICR : Pompe, )

Livres de Copie de Lettres ot
è Comptes.

ph, St. Roch.
M. Turcotte a fait pour les fêtes une impor- « |

on. À Ce mtiff. à fu heures, à l'âge de 58ans, À.‘ —
-

Nous avons cu mains un assortiment considé-‘sononve. Il “est superflu de dive que les

|

Ia Cathédialy, madi, i 9.30 evr, {réglure et roliire sors exccutia sous fo plas contCu metin, À St Jiquh,Dfes|ca D |« 4 mois. | KN URUS OU EX DKTAIL.Elle sera ivhumee fe Jour de Noël, à 4 heuree P,! Mis
0 . ir Klloïter ! 1 De convet parttniide sa’ résidence, No. 11, rueNour saisissons cette occasion pour Whicitera la Couronne. Les parents et amis sont priés ;. Turcotte des aucoès rapides que son établis. | d'y assistée ans autre isvitasionment a obtenu depais son ouverture. |

Kvendiifar * ©
3 &W RNID, |

Na, 4h, Rue St. Paul
élue, 23 déc, 1870.Dans lu mnit du 22 “écembrecourant, ent décoté |__ V'élve,73déc, 147

insvon ootoadus damel'airedevai mu AVECinhasrteDe FETESDE NOEL
VINS ET ÉPICERIES.

KS roussignés ont maiatouant cn mains l'un des
L plus considérables «ti meitiours assorigenta
d'Épiceries en cétée ville, qu'ils offrunt à des prix
très raisonnahles.

 

La cause d'assaut entre Patrick Ford et Ve} a — EE rem

Annonces Nouvelles.

=; ON DEMANDE
pri- j U* Agentnotif ponr une Compagnie d'Assurance

! d
t

arrangée hors de cour.

COUR DU RKOORDER.—Pour |

— AUSSI =~

VINS,€ première classe sur la vie.
Adresses, Ÿ Agent,” Bureau de l'Ævénement.

tuébee, 23 déc. 1870.—3f
ces SearemCemnen

LIQUECRS, et

FRUITS FRAIS.
pe Taux très convenables pour la saison.

‘Acte de laFaillite 1869. a
| Quibec, 23 déc. 1870—11

Pour n'avoir pas pris de Buméro, le charre-

LA GLACE.—On éenit de Sorel, 22,
La gtace du Richelieu est solide et l'on y tra Dans l'affaire de

PIERRE GIROUX, de St. Jean Chrysostôme, Argent Anglais et Ameri. 
 

SOMMATRE DES ENCANS.
Pour le 24 décembre—Par Casey & Cie, à leur

bureau, dans In Cité de Québre, SAMEDI, le‘ ricait j'squ'à nouvel avis aux taux suivantsTe jour de JANVIER, à lt heures A. M, pour! Les densi-piastres et les trente sous, À 5} d'ez-

sat+4
te BEESAN

Cnaemti|ma te

*_AnnoncesNouvelles.

BON MARCHERLTDE ondedéeue as

LECER & RINPRET
CADEAUX

NOEL  

 

TECCVUILUR Apport de ses Alluites «Ù nouiner an compte
, Lace 3 centins, les rix sous of les 12 sous à 9

d'escompte.
Les Greenbacka sont achetés ct vendus aux taux

| les plus avantageux du marché.
JOHN FISHER,

Courtivs,
Nu. 40, Bae St Pierre,Dañs l'affaire de | Québec, 32 doc. 1870.—2»

R.HENRY WURTELE,
Pour le 38 décembre —Par A. J. Maxbham & i | LRT

Svodic ad interim,
Quebee, 28 dic. 1870is
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r
e
r

JOUR Du l'AN. Annonces Nouvelles. CHOTINAKD & FKCTEAU, i , Tey i. rue
Fuillis, CAFE! CARR!

©

J

E soussigne, CHARLES RAJLLIE, de la Cité JENANT d'être reen, wae provision vouvetle|de Muntieal, ai étA niminé Syndic dans cette| y du Café Moun d'Eving, merlteun: qualite anx |affaire. . ; Prix en gros ct en détail. *Les créanciers sep: + de race diler lees récla- ;

t|

 

 

d FISHER Az ctmations d'ici i un mes 1 de se réunir à mon . : , ; A
Montrat, 1 NIH le 236 jour de JANVIER A. D; hare: 8 cchiantilions peuvent étre i1871, L ONZE bones de fa matinée, pour l'inter- : € shee 23 déc. 1670 94rogatoire des Faillis ot l'arrangement des affaires ‘ Québec, 22 déc. 1530 —2sde la Faillite en général, : . ; .Les faillis sont par le présent requis d'être pre- E TR f N N ES | f IR ENA fS | | |seuts à la dite reunion. ! | VagCHARLES BAILLIE,

Syndic
23 déc —25 '

Lo du do

Moutréal. 20 déc 1870. '

Acte de la Faillite 1869. ;
Dans } affaire de

CHÔTINAKD & FECTEAU,

1870-1871.resents pom Noel—Glover, Fry & Cie,

UNescompte considérable sera don-
Lé en cette occasion, excepté sur les
gants de Chevreau. à nos pratiques

jaihsi qu'à tous nos achéteurs au
comptant.  L'assortiment ost bien
varié dans les divers départements
Il se compose surtout de Marchan-
dises de Fantaisie et d'Etape. «de
meilleure qualité, achetées sur les
Marchés Européens.

Nous offrons de la Soie Noire im
portéedirectement de Lvon.( France)
du Gros Noir de France ou Soie Cuite
étoffe qui est considérée comme lu
mieux portée, la plus fashionabte de 

 

Faillia, :

de grands avantages.
TO ALLER CREZ —

Vente du Fonds de Banqueroute,
—

Revue Financière et Commerciale.

MARCHE MON ETAIRE.
Now York, 2h. p. in , 23 dec.

!

ES SOUMISSIONS pour lachat du Fonds de! Commerce et des apparcils d- Petalage dnmagasin appartenant à la faillite ci-dessus men-,Liutinés seront recues par les Hotssignés jusqu'au- esoir de MARDI. lu 3 JANVIER prochain, Le
\fonds est dans un excellent ordre et très bien BIJOUTIER-HORLOGER.assorti ét est estime par l'inventaire Yai en à été:fait à au-dessus de 310 000. 11 sera soumis à ins-i RUE DE LA COURONNE, ST. ROCH,

j@tion depuis le 26 du courant jusqu'an 3 de _; Janvier prochain à la ci-dvvant place d'affaires dos |

the,

Uiveulacns sy à dug.

E. C. Bakrow,

Courtier,
Vis-à-vis le Bureau de Poste

 

MARCHE DE QUÊSEU
Québec, 21 dec. 197v,

ventaire peurra être vue of toute autre informationobtenue «tr demande an Burean dy Syndi. | AU-DESSOUS DU PRIX COUTANT

 

      

 

 

 

MARCHES LE NEW-YURK
m'ont accordé leur patronage depuis l’ouverture

—22 déc.

?

"le mon établissement et à ceux qui m'ont en géné N grand ’ Lam
rai donné unlibéral chcouragement, ot j'onaEp | U dsSalon,Satie= PassesEE ndre
rer queAontet ce patronage ne me let pour Tables HAST pour suspondre
feront pas de » Lt. Je mefforcorai

ide mériter qu’on me le continue, com tonjour| 4 vendre & des prix riVALLRRAND
; ABTH.J. TURCOTTE, | Qu bec, 21 déc.1870.Rue St. Joseph, St, Roch -Vind-vin le Couvent des

Rœurs de ia égatiFleur do seigle ferme, >}

_

_

Québec, 23 déc. 1870. Gancrigation
arché au blé tranquille; recettes 6,000 te;Fapier d'Euvelopgeset Sacs à Epicers

Ur form liog.
Coton 16jc.
Fleur sans changements décieifs; recettes

9,000 mis. & 5,20 of 5,4

N assortiment de T. V
1 +

à bien bas prise ‘omblours, Verres à Vins, à1384 pour No.
A ve par

du printemps ; 1,43 à 1,48 pour le rouge de,

e
i

F. 0. VALLERAND,CôteNo. es, ontagne,e4 No. 14, Buc Notre.Dame,Haagery ilo,
let de Papier d'Envelnppes et des Face on

|

Québec, 31 déc! 1870,
de Moulins de Lorette, pour Ephuiers,

l'Etat, à 1,10.
tmarchatds de nonveatités at autres,

‘Achetez ou vous avez r. ellement |

JACOT,’s
faillis, à St. Hoch de Quebec, et une copie de lim; ee©Stain:es fey! à fait nouveau.

l’époque.
Popeline Noir et de Couleur.
Gros Grain Noir et de Couleur
Moire Antique Noire et de Co

+ Etoffe à'Costume Alexandra, ach.
tée à Paris avant la guerre ot on
(grande mode actuellemeut à Lou-
jdres et à New-York.

Cordé de Bedford pour robes, tout

 

  

 

fout, Luc quat tc.qar 100 livres... fo 0 à 19,00 Les personues qui feront d'sntres offres qu'au
] .ww de 2 300 8 900 pir Lapinotdontirlespomsde sure | Donnez-vous la peine du venir à St. Roch, an Robes, Ha billements exécutés

€ 0 ... Tun 8.60 THE ! ’ : : * i
: 1

ire qualité, par livre Less 0.00 à w.1p MC 8618 pas 4b<olument acceptée, Ne. 87, RUE DE L4 COURONNE, pans l'Etablissement par les meil-

Modo, doWon a ono CHARLES BAILLIE, : à pures faiseuse
3e du, do #09 à 009

Syndic (Bâtisses Mail > Ce wes fai uses.

Vrau, ire qualité, par livre. 1... 9.06 10 ; 401, Rue Notre-Dame. ! ‘ | Vous v (rouverez des étalagos ju wiTTT monnaie TT

: oo
IV. sé ges lu& Mietx nssottis |

Jue 0, do... YU + +19 Montrial, 22 déc. 81H, 23 déc—iof - “ | ièces Che .

ode do000 4 hg mmme = MONTRES D'UK ET L'ARGEN |, | 400 Pi de bonne Inuienue.
Moutan, Ire qualité, par livre 0.00 4 ug AVIS D'UNE HAUTE IMPORTANCE CHAINES EN OR | très convenable pour cadeaux.
agneauparquets 01 10 C2 8 05, } BIJOUX EN Tuts GExnes,,

-

Les contenus de 30 caisses de Mur-
Card raie par 160. in 760 4 500| A MES SETS EN Jails, chandises consignées à notre adresse,ate, par Tire ois 2 yj; | PRATIQUES ET AU PUBLIC, JONCS ET MAGUEs tr eur, or. seront vendus aux prix suivants

j Jamobon frais par livre..." 009 à 4g 0 iI Sue : TT ; Qui aient jamais été importés en cette ville.

|

Drap Noir a 2s 3d. valant 3s 9d
du salépar livre1 o1¢ s 0.15 UNO Süpérienrs d'Epiceries pour Noël et ; ; Drap de Pilote à 3s 6d, valant 5s

Fleur supéricure “Xtra, par qrt.... 725 à 760 | Ie Premier de l'An i "ar Voues faire une Visite rt Choisissez vos ; - rap de Pilote 8 ; Valant ds

dr Extra, de... 6s0 4 Tuo | : | présente E dar | Drap Castor de Moscou à 1s Sd, va

: goû - ce . , i .
JACUT, €

de Ee ; do - ee à eu Aho honneur de donnee avis àcoux me font Rue de la Couronne. | lant 6s 3d.
do do do Forte do -- 670 a 680

|

lane deveeeveir psi‘pour LeaJe | Québec, 22 déc 1 (atieces Mailioux ) Tweed à 2a 113d, valant 1s 3d

A Super Nu » - a se ; Xpressémen SAIS CN; uébec, 22 : 1470.
. . .

lo per.No. 2, do . 300 à 5.70 fêtes, Uue ilu portion « hoisie ot considérable d'épi.

|

_ oo . | Mérinos Français depuis Is 9d vt

Cepia ar205 HoFR 4 à age Cerier Françaiseset Américain=s hautement dignes ECOUTRZ | ECOUTEZ | ECOU | au-dessus

Blé d'Inde blanc par 200, Sivres te 450 à 4 eu del attention spéciale des acheteurs, Je soumets . . TE] . 10° eo.
do jaune do 450 i se | stede queque s-vns des principaux _— Wincey depuis 5d et au-dessus

satmou No. 1, var grt. de 200 10) 9400 à 1200

|

Articles de mon nenortimont Toutes personnes qui ont besoin

|

Flanelle tout Laine de 94d et au-
do purdivee12 Cus à O1 FRUITSVERT, SECS ET CONPITS—Pom.|

| d

| Murue verte, par quart, So. 475 A Boy pe de p create osdE iacotme Orange»,! be F asus. A, € 1

de do endrat. 1111 715 ù 7 Von, CINACEUX, figues d'ElmeFamarin, Ha;
irti a ls Hd.

do parlivre 0.03 à 004 froLorinhe Fiaisin Muscat, Kaisin de Valence, MACHINES A COUDRE ce atTsof de pot Iv
HitedeMeaduintal.Co 6 30 ; 0.9%; d'autres On HEete te Let une VANE| De toute sorte, agiront sagement cn arrêtant ant 1a i
Hareng du Labrador No.1, pacgrt. 6.75 à 7.00 LIQUEUK5s DOUCES—Siropa de Vanille, Ana- Chez

pa ant

Volailles par couple 1. : << 0.50 à 0,75 | ums, Citions, Fiamboises, Salacparcille,Masass pire L.N.ALLAIRE, 100 Paires de Couvertures seront
i Dies de LL 1.20 à 149 ERS.—U ‘Appétit, E » Gi

No. 7, Rue St. Pierre : : aU-des ;

y Dindes du 2.00 à 2.50 Erp AILe foray de Gianelli | A côté de la Banghe < iritish North America.” vendues à 20 pour Cent audusous

Less ge 080 à 090 INS dr 2 hn. | Vous trouveree qu'elles se ve du 3 des prix ordinaires.

4 ’ VINS de Gingowbee Rouge d'( ! q © vendent à très bas

Patutes par mines QUE poire 025 à 626 |, Julien, pete oe torte,Medo de pris Les prix varient d- 88.00 à $:00.00. Par lei me

Avoine, par 32 livres. LL. LL. 9.50 à 0.524

|

Vin de Bon, i Chan aan Gouronné, ENX | bas prix, ls qualité et la suiidité garantie de mes
Beurre salé, par livre. 1211.11 008 à 020 CoanLafittenage,San Vert, Ché- | Machines à Coudre, je dois, je devrai leur obtenir|

|

Coton Jaune à 3d la verge.

Beurre frais, do TT 0.28 à 0.3y SPIRITED Cord pode Tarrago. et leur obtiendrai le marché de Québec, Shirtin blanc depuis 54d et au-

Fromage, par livre... co... 019 à 020 ç -X —bld Tom Gin, Eau-de-Vie de : — | 18 P : or

on 0.28 à 0.30

|

Jules Robin, Eau-de-Vie de Pinet Castillon, de la !
{ dessous.

‘érable, par livre 11 0.08 à 00 Compagniedus \ enero Hongrois de N, Chalou-1 JH7 onve f pour font Ie Monde

Pomme par quart 11111 3 3 ping Cie, Rim de A tedmaijue, Whisk “| —
Ts

Chgnons re; i à Sue dais, Ecossais, Genèvede er ete Toten KE i i ! 5 i

Oty ne 1 Ce 4.75 500 DIVERS x SAUYper, etu,, etc. D cette date au ler. Janvier 1871. jaccorderai; DO Douzaine de Nuages depuis

Foi, par 200 bottesIE 8.00 À 10.10 ladon

e
t

SUS8Nx Aux Champignons, Marme. |

1
/

88 de premium,à tont acheteur die Ma, incad

|

114d et au-de

il “oo do 11011001... B00 à GO ca et Saucy de Croxs & Risckwell, Sauces Wor.

|

Coudre ay comptaut, et un preminm'de $2À touts ets essous.

Fan¥ ertes, juspectés par 100 lba. 950 à 10.00 craie, Marinada méléew Caster, Hale & Cie,

|

personne ui m'aménera un acheteur au comptant

de Mouton non préparées,chaque. 0.75 à 1.60 «ssence d'Anchoix, Marinade Golman, Gétatine, | pour toute Machine à Coudre ou à Tricoter, C'est ' ; ; 1

| do Veau tive de  partivre. 012} à 015 prices dd tont » portes, Poudre à Pâte de Durkce, | Maintenant l'occasion pour chacun du faire de : Une variété considérable de Boi-

Aue par livee., |, Cita. 0.28 à 0.30 PCUI(R «ù grande variété, Amandes Avelin > | l'argent. te ardez-y de prè
isi Ève i

Bois par corde, (3 pieds 8 pouches) 3.75 à 4.75

|

Grenoble, Macaroni Yerwincelle, aeter bo 8 gardex-y de pres, L. N. ALLAIRE tes de Fantaisie, Alburns, Eventails.| Tere du Ma Ni Chant wemeTaman Paspa ‘ Québec, 22 déc. 1880. -

|

Boîtes à Toilettes pour Dames, très
Clerc du Marché Champlain. . : basuer cette occasion sans

|

>>-—-————_. Te
, -

. p offrir mes plus xincères remerchimesde so an  MPES convenables pour être offerts en caLA . deaux de Noël et de la Nouvelle
Année,
 

Une caisse de Gants de Chevreau.
qui vient d’être reçue.
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LEGER & RINPRLT  Blé-d'Inde un peu plus ferme ; recettes 29,000 POIVRE,Tnea cme

many

* POIVRE Noir va Bec
Allumettes Luciter,

dt Ww. REID,
Na, Bue 8t, Paui .

Q ét , ; 1 ooOrg: calme; ventes 00 mts. de I'Rtat, A 80¢, 1 13 dec. 1870 Avvine ferme ; recettes 13,000 mta ; ventes #-| Dr. =. RINFRET,
4 qEtat de l'Ohio. HAUTE VILLE ve Crée NAZALRE TUROOTTE,

Lard calme ; ventes à 19,00 et 19,28 pour ° . ° p a

me

;

vs 390 1,28 pour nou] MA Wosere? QUEBEC québec, 90 dec Lae. Quai de Hat .
> 5 “a
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RAISINS, CITRONS, eteVins do Ra, Birdeans + Amin,
! 1 polede Gonleurs choisies, Gros de 100 Boites Bai ndl Table(Londons Layers) L ir

Moirées Antiquas detoates les con- 500 Gris. Barton de. de£a rene3 24 | ‘: 7 [600 Bottea do de Valence, I
. . W : y eae

ve ti . ‘ oo _ 50 boit . de. aulcans- Le ied i ; 84. Jutien Sudard Frétos. ‘ { a. 2
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Î | |
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Hix, 2323 RIRES wd YE ,
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COMMENCANT
luéparatifs Satcnordanires fait à l'Eplosrie, au ailleur “= de ; à ‘

DE FLUS
magasin doVing, ueurs marché de Fo Ung noIx patrons de pré-

:

Mercredi 1 21 it y su , lats, tapisde velours, Bruxelles, Tapis VINS OE MESSE, EAU-DE-VIE, CHAMPAGNES, etc, tc, ele,
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serie, Btofle à rideaux et garnitures
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et en cuivre.
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ÆPICIER DES FAMILLES, GLOVER, FRY &Cle Un assortiment complet de Sirops à la Vanille, de Gingembre, Péches,
DOHERTY & Cie. ahnoncent respectueusement que leur vente No. 28, RUE ST. JEAN, HV. Québeo,19 déc. 1870. Citrop,Orange oabirner, magasin de grandes réparations, nous prenons

annuelle
:

; So - 2 BAR Ta QI CUS

pour rencontrer les demandes de breux «t
, > ; r y >

ons aomeontrerles cmaudesde sospombrou i M. PHIL. BRUNET, cette occasion d'inviter nos amis et le public en général à venir visiter notre p=] :
néreux depuis 16 années ot du pup) fe oe général.

établissement. Nous attirons l'attention toute spéciale des messieurs du clergé

A. OO IN NA A. RR CC XX
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tH Tout en leur offrant ses remerciments pour leurs HORLOGER-BIJOUTIER, sur nos Vins de Messe, importés de la Sicile, garantis urs et portant lesRE

faveurs, il sollicite de nouveau d'eux la continuation
Marques que ceux pour lesquels certain:

o
RUE ST. JOSEPH, ST. ROCH. un certificat du Docteur LaRue. Nous somm

ers), et nous sommes mainte-

1
, du même pstronage pourles épargnes qui arrivent,

Commencera Mercredi, le 21 courant. | Il désire aussi faire témarquer qu'il aurait pu En face de l'Eglise

. . ‘ . . femplir les colonnes de l’£vénérent de l'énuméra- _ LU ’ oo

Afin de fiire de la place pour une tmportation compléte de Marchan-'tion des choses toutes, exquises, provenant de AVSONGE à ses NOMBREUSES PRATIQUES

|

nant prêts à recevoir des commandes

ise dat hs of sui ass . ho + Ve Geld Gs

|

oUt pays; venus sous les différents climats ct dans qu'il pffre en vente un choix splendide de Mon- N spé ; :

dises du I rintemps, et comme la snison est fort avancée,ils se sont décidés leu diverses saisons et qui composent son assorti.

|

tresd'articles de Bijouterie, de Pendules, Horloges,

|

@cture. Nous espérons comme par le

à marquer toutes LEURS MARCHANDISES A DE SI BAS PRIX que

|

ment, CHOSES EX QUISSES ET SUAVES qu'il

|

tous articles très convenables pour les cadeaux

|

NOtre ponctualité à remplir les ordres qu

cette vente pourra être vraiment considérée, comme UNE VENTE|;* iwportées tout exprès pour la srisoi: des fêtes,

|

“je l'on fait d'ordinaire à Noël et le Premier de |ragement libéral pour l'avenir.

sidérée, A |    ‘Amers Italiens” Royaux, (Royal Italian Bitt
pour tet

maisons de cette ‘vifiéont ènu
es agents pour lavente des

article, au prix de la manu-
passé mériter par notre attention et
1 nous seront confiés, le même enéou-

       | \ = > . .
mais qua l'instar de In domestique da DEAN |l'An,

7 ; j s. s'il © it. inger e ite

SANS RESERV E EXTRAORDIN AIRE
SWIFT, à qui l’on “demandait ce qu'il pouvait

|

 Montresen Ur uvec Loits com Mites vt demi- v cnez, mesdames et messieurs. s'il veus plaît, Juger et constater la quali ©

‘
a Je po f t le bas prix de nos effets

, . . . . | faire pour se recommander lui-même, il répond

|

boites.
et le bas prix € :

Lu réduction dans les PRIX Tumprendra tout le fouds, qui est un des | qu'il ne prut pas dire ce qu'il peut faire à ce Montres en Argent do do
plus considérables de Ia ville, bien assorti dans tous les sonnos de NOTpone| 7res peuventl'aider |PendulesekHortus "totes formes, «4 de DION & DUBEAU.

NC + “Tage -# TA ; N ; + fe , tr - 3 | . ;

VELLES MARCHANDISES ET DL'EFFETS DE SAISON,et qui sera[croit en conséquers gt st bien snffisant de praines enor,eu Argent wn Fais, en cheveux. Québec, 17 déc. 1870 —8f

: : : ‘ 1EtIN ; FN: TANT
{dire grit wun supeshiny SCKpiceries, de Vins, agues en Emeraudes, Rubis vpazes, Opales, ; : ;

vendu sans restriction AU COMP] ANT.
de Lignen « ot de Fruits { ! ! Tarquoises, Joncs, Anneaux, "Epinglettes pour

VEN D R KH

#19 > Soieries Noires Fargas cl !
Dames et Messieurs, Ornements de Chaînes de

UN . .

512,000 de Soieries Noires et de fantaisie au prix coûtant. | GEORGE THOMPSON, Montres, et unefoule d'autres CA D EAU X DE N 0 E L A

- \ , se sein. € . x ; +. se . La collection d'articles de Bijouterie qu'il offre
' THE JAPON.

$10,000 de Flanelles unies ot de fantaisie; Couvertures au prix Epicier des Familles. vente peut subir la comparaison la plus avant ET vu aN

coûtant.

—— gutse avec cellee d'établissements de premier rang,
w“ Blen.

Cett [ . cet FINAN FHADDIE,[êtest haotement digne du l'attention spéciale des | ’

-êtle Vente sera strictement au comptant ; à Ces prIx-l on ne peut
{acheteurs les plus difficiles ot particulièrement ‘

°

ne Prend HUITRES ET HO D | des personnes qui se disposent 3 taire des cie |

prendrele trouble defaire des entrées dans les livres.
MARDS, Dares qui sedisporeut à aire des cadeaux |

CONSTAMMENT EN MAINS : pendant la saison des fêtes,

 

De meilleurs Curers à Portland.
|© L'assortiment de bijouterie en jais est réclle- | / T

. .
- - ;

j ment splendides et comprend tous les articles de | R M QO) R GA N
ODOHERTY & CIEK ) A vendre chez | bijouteries fabriquées en or et en argent Le genre | . Sty

;
de ces bijoux est réellement joli et de haut goût.

.GEORGE THOMPSON [ Cent à savoir MARCHAND DE MUSIQUE,,
1

Médaillons, épipglettos pour dames ct Messieurs,
‘ No. 28. Rue St. Jean. anoeaux, jones, bagues, pendants d'orvilles, de|; -

8 formes et de toutes dimensions, travaillés +

Québec, 20 déc. 1870. j toutes } Kons, CX ble ôtre . -ade , I.

;
lavec art ct délicatiss bles pour ôtre donnés en cadeaux pendant le

>
- ; . _ ac PHIL. BRUNET, ! jours de fètes qui arrivent.

\ P | R \ | AUX FÀM 1 LILIES TL Quien (5 de puny MétaGiioativr UNE IMMENSE VARIETE DE
/

: FET ES DEN OEL
; Papier à Billets, Envelo es, Cartes

|
I ppET Dr ; A V 1 S , Sachets Parfumés.

ET LE
PREMIER DE L'AN. = LE ‘ UN SPLENDIDE ASSORTIMENT DE— !

[

E soussigné

a

l'honneur d'in Or er ses is €
y

JOUR DE L’AN. wom ov warsaanimirasa viet PAPETERIEDE FANTAISLE,ete
e

!
tupaynetée avec élégauceet enjolivuresHD. OLARIE,Bouvet son Etablissement 3 {7 des articles réellement splendidesINCENDIÉ LE 24 MAI DERNIER, : —MARCHAND EPICIE R. ; H tiendra comme par le passé un assortiment gé- CHROMO-LITHOGRAPH] ES

T YT | NY | Ni CH tiendra con Ou Ouoo i A 1 4 4 LIQUETS ALCOULIQUES —Voffre «un vente : Liqueurs,
Nous en avons en mains une collection consid,

a A an. . j Une excellente varicte d'Eau-de-Vie, de Uld Tom, ‘ Huiles, _ rahle et le public est invité à venir voir

Le plus magnifique, lo plus élégant, le plus solide des | de Gin, de Rhum dela Jamaique ; vintures,

ESIRE appeler l'attention du public sur l'énu-

Québec, 20 déc. 1870,

Paie ; ; .mération des articles suivants très CONVUDA-

 

 

 

   

      

 

         

A vendre par
NAZAIRE TURCOTTE,

Quai de Hunt
Québec, 20 déc. 1870.
 

EAU-DE-VIE.
EAU-DE-VIE de Jules Robin.

A ver

“ - Chaloupin.
+ des Vignerons.
‘dre par

NAZAIRE TURCOTTE,
Quai de Hant.

tQuébec, 20 dec 1876.

E soussigné a l'honneur de prevenir le publicÀ qu'il est
Erable et M
conditions.

Le mème

prêt à fournir du bois de chauffage,
erisier, 1ère qualité, à de très bonnes

— AUSLI —
bois scié et fendu rendu à domicile.

ALFRED EMOND,
Coin des rnes du Pont et de la Rvine

Québec, 6 nov. 1870.

ABANDOND'AFFAIRE
IMMENSE SACRIFICE.

   

 

;  AILES.—Je viens d-- recevoir un choix supe Vitres de toutes dimensions, Le nouveau lot que nous venons de recevoir. Mme J 0 LABBE

MOULINSA COUDRE: jiimiturer limo Quelques Jolis Pouts Dessins Ce a “
®.de Liverpool, MeCallum, Boswell, Dows ot Brew, | H (xpête par son assiduité et son attention, Que ues olis etits Jessins pour Ni 12 Rue Sy Crorves

_
i Bière Püle d- Bass, l'urter de Guiluess. {mériter la contiance: et 1 vucoïmagement Libéral qui lbums.

«vo. 24. We 137, sFOTL'és,

L vient de nous arriver un lot de ces monlins favorix du publi. L'ameublement d'une maison cet

|

VINS—He sont très Variés, ce sont i savoir - I0i oùt toujours été accordes ci-devant | —_— FAUBOURG ST. JEAN

incomplet si} nY a pas an Moulin à Coudre Nous en avons de totites variétée aver Tables univs Sheriy, Vieux Vin d'Oports, de Bourgogne, Madore, | . EK. SN ; tres-élé its ; i sie en 4 énéral in

st avec Tables (mailles, cte et
Claret de St. Julien, Vin de Sivile,ct sob te. BLA IN, , (Quelques tres-élégants Petits Albums Plorme wee awis ct le public fn genéral, qu's cut

des Lod “te.
13, ruc de la Couronne. a Dessin

déterminé à abandonner les affaires sons un

— AUNs] —
; LIQUEURS FINES—Curaçao, Parfait Amour. Uébec, 16 dec 1870 01 : ‘

se élai y ut « :

! Liqueurs à la Roville Gingembre, Citron, À nise tte { Québec, 1€ dec 1876, im
. très court délai, elle veudra tout son funds de

11 nous est arcis» un assortiment extraordinaire de Machines À Coudre de tout genre, Maehines | COMESTIBLES—Fromage de Gruyère, kro. |
; Plusieurs Peintures à l'Huile choisies ; Qa 1 Y

Wheëler & Wilson. la nouvelle Machine de Gardner, celles de Singer, Williatus Grover. Baker, Home, mage Américain, Beurre, Ria, Vermicelle, Café, | | ] N ; | (encadrées ) MAR CH À \ Dl \ IN \ 1 ( H EN

Raymond, «te, ct

The, Sauces de toutes SOUS, toutes les sauces de| 11 Î THEY, suit Pei d x T i L ! 4 i 4

Nous faisons Lovitaion 4d 10s pratiques et au public de venir les voir lié. mnueoTlH cgcs, ManLe g
Corinthe, de Valence, sans graines, Suere Rafling | pa ! HA

- = - €

; J Guninthe, Sa MUIR Graines, afl Lo .
— ’ TY ea

0 § dist S 0 i I { ) ke Redpath, Marinades, Sirops, Cassonades, Epices | Epiceries choisies à un bon marché’ op, Pho! hi de Pri i D EP I C

)

2)RIEH S, tL

Lev Petit Wangzer Polks vera presente & tonte personne qui achètera nne machine de ce nom. | de toutes sortes, etecte,
t dinai | ning 0 ograp ques de rIx,! À des prix trèis-au-dessous du prix coûtaut. 3

)
i Comme d'ordinaire, Je suis extrèment conciliant extraordinaire. ! Avec ou sans Boîte Musicale v ait ‘hoe

_—
;

WOODLEY & Cie. | sar l'article des prixet je comptesur Ing faveurs | _—
oH LEONE Ÿ attachée | Son fonds de Marchandises consiste en Wineer, 3

No, > St. Jean, bee. | C UN public qui m'a bien Courtiss jusqu'ici, ce dont| i épi 6 : : : | Tweeds Canadien, Ecossais et Anglais, Fluncile î

__ ©. 26, Rue St. Jeau, Québec “ie Tui auis tout à fait reconnaissant. Assortiment Spécial pour Noël ci I Nourel AL Une Variété de Livres de Musique i Rouge et Blanche, Flanetle de Fantaisiepour Che. ‘

] La
: ED. CLARK E,

—_ ! . ; j mires, Drap de Pilote, Drap Noir, Drup dit Water

{ 1 P kK ( A | À L
Rue du Pont, M JOSEPH LACHANCE prendla liberté d'an-| ÉLÉGAMMENT RELIRs, { proof, Etoffee à Robes,Cobourgs, Shertings, Cotons,

ë } 4 7 . oo oo Euscignedu Sauvage. + Roucer aù public qu'il offre actucllement CONSIBTANT EN « Rubans, Velours, Velvétines, et un grand uombre

Québre, 19 déu, 1870. ca vente un nouvel assortiment d'épiceries de So de M ‘ i d'antres articles trop loug à éntmérer.

Nous allons recevoir des Monlius à Tricoter Garduer, dans la première semaine de Jauvier 1871. |0 oo
borctrmiabéciatementimportées ctouvertes ean moar«€ Bevthoven, reliure en Maro. Arse—

“ente . A de Li Les Chansons sans paroles de Mendelsshon. i B d Lai

Le Prix de “es Machines ne sera que $10.00, | dePoe, Fa veraeeMetsV0 CAN assortiment de Be et de Ig,
e rix e 68 ac in © q * '

| Gin, Whiskey, Jamaïque. Vins detoux variétés. © Opéras, collectionnés par Bossey. Et un assortiment de Chaussures pour Dames

|
Liqueurs à la Vanille, at Gingembre, Citron,

|

Cercle de Brillante, Messieurs «t Enfants, ct Chaussures (Claques) de

e |
| Curacao, Anisctte, ’ }

|

Livres de Musique de Salon, ete , ote Caoutchouc de toutes grandeurs.

OO e y 7 1€. i
| | cafe se he de toutes varictés, Sucre brillant —

Sop fonds d'Epiceri Daiste Thé B

:
des Barbades, Sucre Raffiné de Rad ath, Cassonade

- } ; 8 'CeTics consiste en S

J

yrult,
| brillante, Kaixin de Valence. Raisin de Corinthe LES INSTRUMENTS DE HUSIQUE CI DESSOUS Impérial, Tran Ay, Japon, Souchon, Congou,

Québec, 22 déc. 1830.
|

ol foule d'autres articles quil est «upertiu de men- LeJans rit ét forment des cadeaux JambonRéinton FmKaisin, Marinades,

ionner.
: enables,

à

avoir : - y 0 s ?, Fromage oaids
; : Sardines à l’Huîle, Poivre, Tabacs, Ciga is,

/ #@F Ousollicite unevisite spéciale. Guitares, Banjox, Boîtes à Musique, He los

o
f

Cord, acs, Cigares, Balais,

cel
,

| AN
Violous, Tambourines Castagnettes Lavenses, Epingles et Cordes à Linge, Noir à Sou-

| a le 0 69. NOËL T JOUR D
i. JOSEPH LACHANCE, i Flite. Fifrec Flo ’oncorti liers, Cartes à Jouer, Moutarde de Coleman, Gin-

Acte de la Faillite 18 | Ë Ë L AN.
| O N Marchand Epicier, , | Accordéons, âtes, F ifres, Flageolets, Concertinag, gembre, Mine de Plomb, Chandelles, Savon, Savon

Dans l'affaire de
; =

; . TC Pous-de-Fort, ! Orgues à Menivelle ; de Fantaisie, Huile de Castor, etc, etc , ete,

on
: Coramerce en Gros et eu Détail, |

4

GRAVEL x BELLEAU | CADEAUX SPENDIDES. |
| Qnébec, 15 déc, 1870. | Trompettes pontEufants, | Vine, Li de toutesvorte u

il
|

PS eeeos nee ee
!

ins, Liqueurs e toutes sortes,te! esque Brand

Faillin TT G UT TX F3 » © -
Core Anglais, etc, otc , ete.| Gin de Hollande, Whiskey de Molson et Ecossais.

b HENRY WURTELE, ai ofc VANT allersobeter pill loscodesux que
RAISINS Ï RAIS]NS I , , — Rhum Genevièrre, Old Tom, Toddy, Sherry,etc.

5, Bouesigne, 1 HENK URTELE, ai ete] vous devez faire, venez done, s'il vous pla —
—__ L d M F ill Nr . )

nommé syndic dans cette affnine. ; faire une visite au No 44, rue de la Couronne,
: 100 BOITES Raisin cu Lit, Assortiment 6 USIQUE fl ol 0 des esbonmarché oatepeeprov pe +

Les créanciers sont notiflés de tilee leurs recla- droit eu face de l'extrémité est de Ia rue Ste, Mar.
| i 150 Demic-Boites Naigin en Lit, | . y A r ce

‘ nt uo be | droit

e
u

f

A été considérablement augmenté ot ne peut êtru

|

Magasin le plus tôt pussible.

mations devant moi d'ici a uo mois et sont par guerite, St. Roch, deuxidme porte de M. Pierre Al-
: 200 Quarts do do . i .

:

{son | | © punt :
i Ag I sUTpASsé= par Aucun autre assortiment de musique

|

Québec, 25 nov. 1870.—1m

présent notifles que les faillis ont Joposé jun10 lard, confiseur-patissier, Vous y trouveres la plus
: Raisin de Corinthe., on Canada. Toute la Musique Neen. Anglaise

|

amemee

bureau un acte de composition ct de charge : jolie collection qui se puisse voir de jouets d'en- —
A vendre à bon marché par “ont i : ; ° > € > ES x a es i

être cxécuté par In majorité en nombre de ue fauta, d'articles de fantaisie, d'ornements, de tigu- . ‘ JOS. LACHANCE, et DenTensentimportsaust que publisé. “
° ;

créanciers, représentant les trois quarts en valent! fines, ete, en porcelaines, d'instruments de musi AVIS PUBLIC
N. 8, rue Sous-le-Fort, et rénnies ensemble r leRessort Breves “a Un lot nsidérable de P patrons sui.

de leurs dettes, anjet à étre calculé en verily uo de toute sorte, fe tout spécialement digne de i
A l'Enscigne du Pain de Sucre, Brampton seront ichauigte s'ils ne sont rev us ; cor rable de Poéles dew ns sui

telle proportion, c€ dans le cas d'une opposition | votre attention. | i EK par le présent donné que 1a section Nu, 1 du Quebec, 18 dée. 1870. Souvenablen « sont pas trouvés Poser de Cui de
;

au dit acte de composition et décharge dans Ice A. PARR & FRERE. règlement concernant l'aqueduc sera atricte. — es—— Une déd ain” . Cousher, ot rine, osHolr ne Chambre à

trois jours juridiques qui nuivrent VENDREDI, le Québec, 19 déc. 1870. ment mise en force durant le cours Phiver, savoir; A ~~ x

[

=] ne ra cerale cat faite sur Yousles Charbon on Bok de tou To y species

20e jour de JANVIER 1871, le syndic rousrigné Temee TTT ee orion1 “Que pui mecupent d'une sertieah vom » tohate considérables de Musique en Feutiler. TXvendre ches °* patrons

ra en vertu du dit acte de composition et dé- "+
“ d'uno bétisse quelconque où d'aucune partie di

à

re ignés ;
R: MORGAN, |

int

iwulvantsa tencur., URTHLE FROMAGE. « elleann Tes limites de a Olt deQuébec, four. L, leurvantetablisnementàLaonGkSoe3 Marchand de Pianoa et de Musique; ° | | Québou, 27 oct 1878LANGER à GARIÉPY. ”

R. HENRY WURTELE, — à |, De dean de l'aquedue, ne fournira de l'ean sie, une boutique destinée à la conf. tho
Rue St. Jean. | -

Syndic Officiel, vœu qui désirent avoir nu article de premier |“ Cautres ou en users autrement que pour son Bouilloires à gr ps Ludon des Québec, 18 déc. 1870. [a i
i

Québec, 21 dé. 1870. & C choix, adrvsaez-vous À M. ANTOINE DUPUIS, “ vislonnémantconven:orgmeRiers Fappro- Henry Hicka bor,bio: connu = palinotie = - La derniére Romance Francaise, ‘É

eee. LA mm a mee en ae “ ALL Ç ” visio! convenu ou ne billera ean . Vas

; —
or

12benlbwFactor nloe|SILeksanil LC

|

HUILE DECHARBON.

|;

quan, Te fuia dimes: <

H U | LE DE CH A R BO N 50 do * Dunham do" . Tente plastres ($40) où un emprisonnement même genre. Ils sollicitent reapectuensement le EUX cargaisons de Char de la meilleure Hoilo

{

Bomence par Alexandre Richardt, Auteur dv la

25 Tinetten de Saindoux, 1ère qualité. “ n'excédant pas un mols, ou les deux, à la discré. tronage de MM.les propriétaires de Bateaux à de C raffinés en vente, eu; Sok ot om} Jolie Romance 0

POUR LES FETMS. fe plas das prix du marché. PUIS Fira‘coulerran oe empécher do

|

SPL Moulins i Vapeur, otc, cto,ot ils eapirent

|

HETet à des prix très-véduite cher OOF°F 09 © Selle Etoile, O Chars Amie! ’

ANT. DUPUIS, ue id pour empêcher de par leur habileté et attention mériter l'encourage- RELANGER à GARIRPY. 3.77 étrepdge moh Cy5 Cy

J.
arché Finlay,

|

Reler len tuyaux ent cons éré comme une dépense ,
Qué oo 180. . EE OU 2 (ROBE Re SE UE Ho A

;

inutile a it in tequ'il ment qu'on voudra bien leur accorder.

bus.

2,008 A alk ed
K. Wor N

ES personnes qui désirent x» procurer tune Québec, 20 déc. 1870, inutile d'eau et un gaspillage puisqu'il est du de. CARRIER, LAT rem Fai Sa nid anis Marchand de M y

’ qualité supérieure d'Huile de Charbon (Pétrole) | 96%
voir de chacnu de tenir les tuyaux de distribution Québec, 17 dde 187034 15 LATKE à Or. FERRON ERIES Québeo, 3 déc. 1870, WHIT ot de,

bien dé~elorite et dontant une lumidre don plus LOBES DE LAMPES à l'intérieur de sa Tonison, ou autre bâtisse en bon|esne Lou temeant
NN . a CF oe : : > EAN

brilinaton, feront bien de faire leur approvisionne- G
Sint on te Jrotdgesat jonsabledetoutdolores RYE WHISKEY © VENANT d'ttre regu, uti-nouvel assortiment de Fine BALAIS, et > or ‘

ment
0 épens, response ws R. tL = Ferronneries, comprènant INERT Lf.

ches F. O. VALLERAND. E soussigné vient de recevoir na bien grand qui pourrait résulter à défaut par lui de ce faire.

|

BARIES de Toddy de Goocerham & Wort actuel. nage, Vaisselle Galvaniste nas Phe UA : assorties. oo.

P. 8.—Cetto Huile se vend an mame prix que la L choix de Globes de Larspes, vapenisat CHS, onLLAIRGE, lement rèçues, et À rendre hos h e, etc. 80 pot RAINES ,

4

Pe.
eur queduc,

WILLIAM POSTON. . ELA GARIAPY
IRD TURCOTTE.

commune et est envoyée à domicile. ; ubbec, 21 déc. 1870 lof - Québec Uh LANGER & * ; >

Québec, Hi déc. 1879. Québec, 21 déc. 1870. Québec,
Québec, 81 nov. 1870. Québec, 87 cet. 1870, Quibes, 33vot. 1270, ° ;

Le PERS) Je 255% sent Bu LQ ARENAS bop apve wt | wil FPE oo,
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bec, ai été nommé Syndic dans cetie affaire.
Les créanciers sont

VIER prochai

ite en
R. HENRY WURTELE,

Syadic Officiel.
Québec, 19 déc. 1810.—25
 

§ # pe 1 vo

Co TEEOPHILE TREBERGE,
ve} venu

Je coussigué, R. HENRY WURTELE, de Qué
requis de filer lousaréclams-4 « Sons devant moi d'ici à un Mois, ct une réunion‘1 das dits créanciers aura Heu à men bureau, RueSt.Pierre, Québec, VENDREDI, le 20e jour de JAN-

à 11 heures A. M , pour l'interro-Pore public du Failli et le riglement dos affairesle Faill Bénésal.

Acte de la Faillite 1869.
Dans l'affaire de ;

NV. PATTENEAUDE à Cu, .

Faillis,coussigné, B. i ENRY WURTELE, de QuéIhre a dans cette, ai été nommé cette affaire.Les créanciers sont requis de filer leurs réclama-tions devant moi d'ici à un mois, et une réunion
. i Set à déjeuner, de 4 à $40.

des dit créanciers aura lieu au Palai de Juati ,} ÀTTENDUque, par un ordre «A Conseil eu dateà Québec, LUNDI, ie 16 JANVIER prochain, à 11; regarde les réclamations muni +
heures A. M., pour l'integrogatoire public du Failli :

Set à Toilette, de 1 $25.

et le règlement des affaires de la £ illite en gené- deleprcn seront fermés le 31 Décembreral

K. HENRY WURTELE,
Syndic Official,Québec, 17 dio. 1870.—2s

Acte de la Fhillite 1869, [arites ee
Dans l'affaire de

.GEORGE BELLEAU,

Failli,
E Failli m'syant fait une cession de ses biens,les créanciers sont notifiés de s'assembler àmon bureau, No. 17, Rue St. Pierre, Québec, JEU-DI, le 29e jour de DÉCEMBRE 1870,4 11 HEURESA. M, pour recevoir l’état de ses affaires et nom-

mer un Syndic

B. HENRY WURTELE, ! x ee i NIERE FOIS Ji ils ne payent incessamment

; Syadic od interim. | ; f= a Om me mee es AUX Agunts Soussigués, les rentes et arrérages qu'ils

Québec, 14 déc. 1870.—28
{r ! Des. : MALLES. CroTurs. doivent, ils seront très Certainement poursuivis

TTEu. mon : Ï ii
| SANS AUCNn aCtre avi ot aus distinction de pore

;
Ld, fam — por . “sonues

Acte de la Faillite 1869. Ei 4 ‘AMP wu ONTARIO. [Ax Po. HCOT & LARUE,
Dans l'affaire de . ™ Sw f | 9.00 Ottawa, par chemin de fer,

gents,
C. McDONALD à FILS, en liquidation, vt Wa. Ho ti 8 | | AS)e ce sen eee secs 300 Québec,13déc18702

M. McDONALD, individuellement, | de, ide k ' 9.00 | Province d'Ontario, (a). . 3.00 © Gé . | : Lib se
Poe! nie wp guess. | Agence Générale en Librairie,

E, soussigné, WM. WALKER,de Québec, ai été IT Fa : ou Arthabaska et Trois-Bi- :
nommé Syndic dans cette affaire.

Gp Tp : : he i
Les créanciers sont requis de filer leurs réclama- or : | viéres, par chemin de DUBEAU & ASSELIN,

tions devant moi d'ici à un mois, et sont notifiésde se réunir à mou bureau, No. 17, RUE STPIERRE, LUNDI, le 16 JANVIER 1870, à MIDI,peur l'iutetrogatuire public des faillis et pour l'ar-rangement des affaires de la faillite cn général.
WM. WALKER,

Syndic Offici-lQuébec, 13 déc. 1570—26
 

5 . .Acte de la Faillite 1869.
Dans l'affaire od

BERNARD & HEMOND

Faiths,
E, soussigné, JUHN FAIR. ddla tite de Mout.
réal, ai été nomme syndic
Les crianci-rs sont requis de lue travsu «ttre

leurs réclamations d'ici à un mois et de se reunir« mon bureau No. 96, Rue St Prançoi--Xavivr,
Montresl, MARDI t- to JANVIER à D i871, aGNZE heures de l'avant-tnidi, pour iutetroger lesFaillie ct regier leurs affaires
Les Faiilis «ont par le Profent avis otis dns.Siètet à eutte rénuion

JOHN FAIK.
syndic

Montréal, 6 div. 1870 9 des—

AVIS
AST duuné que dans Je Cour Sapérieure + Quétu,Y District de Québec, Province de Québec, DamMarie Anne Samson, éponse de Fabien Soucy,Bourgeois, de la Cité dy Québec, a, l- dix-neuf deNovembre courant (BT0), Institié une action vuséparation de Liens contre son dit époux, sur bnnuméro 1649. rapportable le trente Décembre pro-chain

 

PELLETIER & DUCHE<< 4 à
Prots. ne la dite M. A Sameun

Québec, 23 uuv. 1875 — im

BA .

BAS-CANADA.
Québer. Déc. 1870.

AVIS.

 

A BANQUE UNION dn Ba~-Canada » adresscragies:JOTEL-DE-VILLE, “”
pruchaine session, afin d’obteuir un &cte pour con-tinuer la charte actuelle de ladite Bangue, en con-formiié aux dispositions d- l'Acte du dit Parle- :ment, passé à sa dernière session, intitulé : « * Acte |com rnant les Banques «t Institutions de Ban- ; FONDS C 0 N S 0 L | DES RE ;
Qu <; et aussi pour amenderla dite charte au sujet

. 439 BAIE DE~ l'HALRURKS.du montant et du paiement de son capital, l'exer- ‘ —tice des droits de priviléges et des garanties qui :peuvent wobtenir des counsissements, reçus de <e-magasina et documents formant titre, etpour d'autres fins.
(Signé)

1HUS. MoUREEVY,
Vice-Président,
W. DUNN,

Caissier.Québec, 20 déc. 1870.—6f

 

ATELIER DE MEUBLES.FX. LEPAGE,Ju l'honneur d'informer ie public et mes pra. |ues que j'offre en vente un æssortimend|exceptionnellement choisi de Meubles de toutessortes, de fous patrons. Ces meubles ne laissentrien À déstrer de plus complet sous le rapport de i ho he So
vel ce et du fini ant x, je n'ai ; fomne et d'hiver à des conditions qui lui permet.ow = © quant aux pr urd'buila tent d'offrir DE GRANDS AVANTAGESencroetirement bas+ùcompanies et"MARCHANDISES SÈCHES

qu'un motà dire, cent que jurqu’à aujo

excessivement bas en comparaison des autres.
L'ASSORTIMENT CONNISTS LE :

MEUBLES DE SALON—Bofas, Chaises Cana |ps, Tables de Centre, Tables à Cartes, Bercenses,eto., Tabourins en Acajou, en Noyer Noir, Gris,Simples, ou avec Sculptures, avec Couvertures ¢hVelours, Criu et Damas.
MEUBLES DE SALLE 4 DINER :—80!Canapés, Chaises en Caane, Tables

lisses, Buffets de toutes grandeurs et de tdutesavec ou sans sculptures.
MEUBLES DE CHAMBRE A COUCHER :— |Conchettes de tous modèles, en Noyer de toutes |le ;

1 ie de la _. et les publie avec l'exactitude la plus sévère, C'estape Bor Losjous Pripos hay -Bobes, | Coton Powe]Cannan GotansgCotonoot, jeudi P M Pour Shaque a meflleure publication de toute l'Amérique.

Cana, ceuses e-Dieu, ises-Cauapé,|
joies Glac ad identalos et le Bréail le ET V

Tables à Toilette, Lavemains, | 5fersBanrd Drap, Rubans, Suies Glacées, Io desLeidennai et le Brésil, " 3.09

|

LISEZ-LE OUS SEREZ SATISFAIT.
— AUS ~~

— A0881 —Une grande quantité d'autres Meubles de Goûd'utilité us de Sotaisie,
MF" Prix très modee oy

Cn Rée 98; Paul.Québec, 7 déc. 18%0.
ttre0edorea

MORON FRAICHE,

NQUE UNION

‘Bureau du Trésorier de la Cite, 100, LSRE

A Dimer, apn Drap Noir tout Laine, Drap Noir Uulon, Cualmire

|

Lettres, ete, payées d'avance, voie del

 

# bre; Métbiiers, |

 

Attention | Atte tion,
UN, AUVONTINENT DES PLUM RICHES :

  00! par Puig, LRTT
Selle Romance. Prix, 25 eta,

LES LANCIERS DES HOMMES eras

 

‘ ENLancier Nouveau 4 Origind,
amoe “ POTERIE, PORCELAINEEn vente chez

20 ' pro A & i
A. LAVIGNE,

FR $b fot
Marchand de Fiance et do Musique,

iNo. 114, Rue Bt. Jean,
Bâtisse de la Banque d'Epargnes.Québec, 16 déc. 1870.

————eere.

Le, 2 À Cob 1 ; +ass mle EMORNEMENTSsBHFANTAISIE:A 25 ET 30 POUR C   
    

  

  

 

    
    

lf
;FR ,

= 3 Ÿ 5 43 LoMe: Ph:
c a XII NN & A4 Ea

IERed LES ARTICLES HUIVARTY SONTPETLSaa ! 1 OŸE 4 205 + .Lampes de Table, de ts. Sd. à $30. Carafes découpées«t pressbes de toute descriINDEMNITÉ SEIGNEURIALEaise mt EELustres en verre,de 38 A$100, ia, de Plata| . no. ç =Lanternes pour Étables

o
t

Mosul $eo.. fart Basav Lampes pourNavires. na fe 44 ‘erTes à patte + “ “
Verres à Vin, à Champagne, Liqueur, Claset et à

Bière, A vglais Poupée ot unig,
Vaisgaux ir Je Bou Re, » Crème
; et Brad. ;€ fo i
dmemments teFantaisdoute duétiptions.

, Becu, Cheminées et Mèches de toute description.
Fonds d'Emprantdes Townahipe. | cosChemin, 10à Grasse

d
e

tou ription pa2
du 30 Avril 1869, il wet résolu ue pour ce qui

|

Set à Thé, de 2.50 à $35.i cipalitée sures

|

Not & Bosort, de à à Sac.

 

be, Avis est en conséquenee par
881 —

le présent donné que toutes les réclamations pou-
A 4 aà CE, d

vant d'une mapiène quelcynque modifier fa distri. » magnifique apgrtiment d'effetsdé Pots à Fleuw de touséd grendeums, Abate-Jours de
button

d

e

ce fonds derr t être tranem à cel tous He Patrons, Théidres deManno! Anglaises et Canadiennes, Huilivrs plaqués des muilleurs

n
e

os2d La wgà 111} manufactoriers. 0 ;

T Huile de Charben de la meilleure qualité.
Pi E.-GACNON DE BELLE-ISLE,

    
JOHN LANGTON,

Par J. SIMPSON, |
Auditeur. |

>

 
Département.des Finances.
Ottaws 9 déc. 1840. 12 déc.—trf
 

 

|

Québec, 2 déc. 1870.—5m

Tableauindiquantl'heuredudépart DERNIER AVIS.L 7 déMalles, —
; ! Bunrau pa Posts, Qué£eec, Avril 1870.

    

  

 

  

   
  

   
  

 
US ceux qub doivent aux Bicñsdes Jésuites
SORL # Ar 'e présent notifiée POUL LA DER-

   

 

 

 

   
fer, Sherbrooke, Leu-,
uoxville, Island Pond,
Townships de l'Kst o
Richmond, jusqu'à M 1: t-

|Commissiomaies pour la France, la Ba
guque, es Btais-Unis et le Canada,

 

  

réal. par chemin de ter, :
tous les jours, (a)...... 3uv NTOUS avons Phonne a +inner au public que: 9.09 Cité de Montréal, par che- Bots fos charges os d procurer sur com-min de fer, et I' st, tous mand.ite plus court delui,et aux prix descu- .les jours, (a).......... ! i 3.00 talogues. tous 1ss ouvrages de duclquegure qu'il»9.00 Leeds, Migantic, tous les) Solent, Haprimiés cn France, on Be gique, auxjourseee" PETIT 3.00

{

Etats-Cuis ot en Canmda,5 ot requ Salng-Glles ebSt.Sylvestr ABONNEMENTS.] °! Patrons (a route a des prix très réduits adh Jeudi « n 3 uu Nous nous occup-rons aussi de faire des à bou-
vs Apls sulvants :

+00 aa 0 0010 010006 | - ne MS à Lot tes Journaux rai saut en Car ads

pe _
4 ete. AF Chea! CcMents u tous les Jon aux, | ésalit « Al

l'apis de Bruxelles.
430 Bivivre du-Loup, | ! comme à l'Etranger, nous chargeant d'én faire la |

Tapis de Velours
miu de feret l'Est, toux me ouf, 1 A

pots PS
; ! = 00 collection vt la Distribution. ;

Fapis de Tapisserie
les jours (8)........... Pf “4 ; Canadiens

l'apis Kiderminste:
: A M les Editeurs Cana wens,Tupis Ecossais.

MAI.LES LOCALES. ; Nons donnvrons nne attention speciale & tout :
Tapis Union

4 5U Naiut-Anselme et ic coute: | CHYräge public ven Canada dont on voudra
Tapis de Feutr-

de Dorchester, toux ten; {bien tous donner Fuge uce, ot MM. les, Editeur
Tapis d- Manille.

ours.LL(Tou { sont priés de vouloir S'adre usr inous pour l'écou-
Tapis pour Escaliers sa LeiumontetSaiut _ichel,, ; | lement de leur Publications. Far ley agents actifs
toile Circe Anglaise jour Pasayts, | tous les jours. 2... du | “tinteliigents que nous i weeduns, non pouvius.
Nattes de toutes espèces. 8.33 3uv Bicnvilie et Lauzon, deux ; leur assurer à l'avance, nu succes volapict cot tres.

— AUNSL — fois par jour... .., 9.40 3vv | satisfait8.Ju : vi i jour. 9.00 3.04 x . “ -
Etoftes Cardees (Reps) pour Kitoaux ni 300 Levis, deux fois par jour... ARTICLES. DE FONDS,
Damas .\ $00 1500 Quibee-Sud, deux fois par | HUMANSMoirvs, Mousseline, ot + - 5 vu jour. M , ne ' el ct té FOU sur pou
Franges, Mirais, Gatous de soie, Dainte-Musie, cle, comté

mans, et dans Tifterairen des écrivains les plus
de Beauce tous tes jours. LL ou an

distingues
200 New Liverpool ot Saint-

 

orniches en Cuivre
Glands

5 ! y .
Tapis de Draps et de Dawss jour Table, ot Jai th) sostôme, tous 3 uv | IMAGERIE, "GRAVURE.

En vente chez 809 440 5 a“deuxfois bar Assortiment le plus complet et le mieux Choist
ABE. HAMEL & FRERES, ; ’ Hours ede pa 9.00 2,35 Que Von prisse trouver daus cette ville,quete. 6 du 1570 ue Sous-le-Fort St. Seuveur vt St. Roeb, | AQUARELLES.’ he ~ trois fois par jour... Bou duu AUCUL desociu, si ce nest ja Peinture à l'Huèle,31,

)

Be pcukéguler la beauté de € » dessin à #' unsetBergeville vt Cap Rouge 1100 230) Notre gunla renferme, ti), grand nome de
3.0 Rive Sud (Ouest), saint sujets, reproduction fidèle des. / tie d'œuvre de Ku.Nicolas, jusqu’à Bécan- beus, Parmesau, Michel-Ange, sutphaél, Le Puus-cour, lus Intdis, mer. ; sin, «ic, ct des artistes moder …8 qui ont excelsCtedis et venu.edis..... 8 00 dans cet art, tois que Lacroix, imvai, Tessou, La-

 

%.ou Hive Nord (Ouest), Ste. | vid, ete. Cetteriche culleetion + re une GecasionFoye et Freis-Rivières, 9 T@re AUX amatems de se procurer ve que los genicsM K FeNadhu les jours dui ; out inveute de plus sublime ot de plus ravissant.
VY ive Nord (Est) Beauport, "Nu . “es y. . ,x Murray Bay,Chicoutimi, PEINTURES A L’HUILE. .

-
: r lundi, tLercredi et veu-

TATION.

1
7_ 2 i edi... LLL, Sous vouons de recevoir de Paris gy moins 300

RPORATION dred 8 00 N ir de Pari8.90 lle d'Orléans, lundis, mer- sujets différents de oo genre de peinture. Nouscredis et vendredis... so ; L'essaicrous pas d'en faire le merite ici, au volumeBourg Louis, St. Raymond i serait à peine suffisant pour en donner une faibiePuut Huuge, Sto. Cathe- ‘idee, Nous sollicitons tac visite à notre magasinrine, murdi, jeudi et sa- où l'on pourra sefaire une opinion de la valeur deSUV Ces peintures. QU'il suffise de mentionner que par- 4Ii Ce& ravissante petits tableaux, il gen trouve :

LUEBEC. #0

_
credi ct samedi... 2.00

.

dont l'original a ete payé plus de 40,000 francs à |Laval «t Lac Beauport, Paris.
:madi et vendredi| 760 - .

:
Charlesbourg, mardi, mec- L A LELMYDE DESSIN.

i
10.00 | credi, ven redi et va ts personnes qui desirent Ae procurer les luu- :

i Québer, 30 Nor. 1870. mediee eee ZUV  déles du di ssiu de tous les goons, Figures, Pay.

{
Lo vu Stoneham, samedi. Z uv usge, Marine, Fleurs, Fruits, Viscaux, Papillon,|

i

Animaux, Mecanique, Aquarell-s avec traité,genre, ete, etc, trouveront u votre magasin lesdifférents cours qui sont ceux suivis dans les Ecolesde Dessin ét lea Lyvees d- Paris. ‘
Papier Spectre pour le Dessin etl'Aquarelle.|

L'avantage de ve papier cunsiste en ce que le |fonds de desrits est toujours fait à l'avance, il ne; s'agit que de chuikii vue teinte en rapport avec le‘aujet qu'on vent faire, Ces teintes sont varices de{ maniere à offrir tous lus effets principaux, tels que

Bassin de Ganj". Comté
de Gaspé ct Bunaven-
ture, par terre, luuli,
Mercredi ct samedi... 7 on

VIS est par le présent donné que l'intéri-t ser»-annuel à raison de sept par cent par année,sur le Fonds Consolidé, classes A et B et à Dében-tures, classe C., émanées suivant l'Act 54 Vict; chap. 56, seront payés àce bireau le ou après le 439 FROVINCE MARITIME.! 2 Janvier prochain.
Nouveau-Brunswick, Ed-Le livre de transf«it de ce fond sera cles depuis munston, Woodstock etJe 16, jusqu'au 21 Décembre, ces deux Jours inclus. Fredericton, par terre,tous les joss... .. 7.00 ‘Clair de Lune, Soluil Gouchant, Ciel d'Afrique

N
: ’

TrésopiedeCité Nouveau-Brunswick et He ‘ Effets de Brouillard, cc, ete.
Québec, 3 déc. 1870—1m

du P. F, Nouvelle- BOITES LE FEINTURES depuis un cheliujusqu'à $00.

BOITES DE MATHÉMATIQUES, Systèmebrevèté SG DS.

LA GUERRE,
Nous recevoas de l’aris Chaque semaine le Jour!asl Illustré suivant :

L'ILLUSTRATION DE PARIS, 25 cts,Publiant tous les détails concernant la guerre,Dans ce journat illustré, les mouvements des trotdes vapours Inman ve.

|

Pas, lesfortiéstion, les camps, les batailles, tes
On trouvera toujours à son établissement les i nant de New-York. : 8,00’

|

places remarquables s'y trouvent représentés.
| marchandises les plus nouvelles ct Jus plus variées.

MOUM AVONS AUSSI EN MAINS:

Carlotta de Portlan
Halifax. ...... ..". 3.00€ ‘ 219 Do do du lundi et

‘ samedi, voie de Portland
per vapeur jusqu'à Nt,
Jean, N. B........ .... 3.00

Ecosse, veudredi, fr
è

 

A l'honneur d'informer le public et ges amis; que verant de compléter ses achats d'au-

I, est comprise dans
daus chaque malle pour
Halifax, d'où une malle’
est expédiée à l'arrivée:

 

Le choix supérieur et le bas prix des effets qui ETA !< UNIS, i Hustré
composent son assortiment le mettent en état de 9.00 | Boston. w-York, ete. 3.00 Le Tidethst tree eee. 20 vents.

| défier toute concurrence.
i L'Bsprit Pollet..." » \

L'ASSORTINEST CONSISTS UN INDES OCCIDE (TALES. ! Le Journal Amusast.,.. 1110 16 «+

 

LE COURRIER DEs ÉTATS-UNISNew-York, sont cxpédiées tous Les Est reçu tous les jours «t vendu à 8 sous le No,

Noir tout Laine, Twoeds Ecossais, Tweeds An. :glais, Tweeds Canadiens, Etoffes à Robes de tous jours à New-York, d'où les mallesgenres, Merinos noirs et couleur, Cobourgs noirs| sont expédiées:et couleur, Alpaca noir et couleur, In lennes,| Pour la Havane et les Indes Occiden- Le (lon dépéches directement du Paris

   Articles de l’aris, ote, voir le Canadsen.

Un lot considérable de Couvertures en Laine, © GRANDE BRETAGNE.
ACE DAF

r LL 4 FALREN,

|3.30,Flauelle rouge, blanche, et fantaisie, Drap Foulé, Pas la ligne canadienne,v endrodi (d)|Double Fou de Castor, #t une up.

|

Paris ligne Cunard, vis New-Yo ‘aticle trop Tong à énatnérer. variégs don lundis................ _. ver. 3.09—AUSSi —
ee—

emeUN FONDS DE MAGASIN des aliceparinschars ouveria
D'UNE VALEUR DE & do do

 ard, Haute-Ville, et Notry magasin se trouve an

7.80 À. M

 Les lettres ouregistrées doivent re À

|

trés-avaniageuses,   

  

|; BA Ng {pour lwghiseon) db 4d À 5 la rv ro.“ i H

. Successeur de JOHN PYE. ; ï \ y1 <

ce Journal, l'Organe des population Franco-Amé-

|

—

No. 18, Rue St. Jean, dans lu maison “de M, Q.j!& prochaine session du Parlement du Canada,

|

à le but d’ot '
Manchonnier, coin des rues Bt. J dw

" | fen Jo but d'obtenir d
ouvert TL 330 PM} padale. Quantité du tes neule of doccasios:

|

Lou OVtenl l'autorité d'ungaenter lo CAPITAL

|

tion à LA Législaiate domendaut l'autorité d'aug

Mn   

 

    

il

1.00
  

PENDANT LA

NOTRE SUPERBE ASSORTIMENT,

À EPLUN COONSIDERABLEZ END GURTES VIELE,
Fruits, Vins, ( Epioes, ,otd.i etc, ete,

LE TOUT CHOISI AVEC LE PLUS GRAND SOIN.
Prix plus Bas que dans aucun autre Etablissement.5 i Cd ji %ERtrei

i

 

|

 

  
SINS de Corinthe, dont la qualité ne peut-être surpassée, 3d la livre,RAISINS en Grappes d'Almeria, très choisi, 1s. 3d. Ia livre.

i 10 par Cent plus bas que los prix ordinaires, an Comptint.: — AUss] —

 

  
| BOITES DE RAISINS DESO, on 3s| »

14 Ib.reese LL LL LL Us.+ " 28 1h. PAPA Sree Lill ilsFAITES NOUS UNEVISITE
FILEU RS.—Bouquets de Table of portatifs fournis prdant 1 Mixer

FE A ISLE EN 1836.

GEORGE HALL & CIE.
No. 2, Rue St. Jean.Quebee, 20 dés 1470

 PELLETERIES.
A. LAPOINTE

&

FILS,
CHAPELIERS & MANCHONNIERS,
_

‘ PREPR

No 5:3, FEY EY Lyin    

  

  

,. No 53,

- RUE ST. JEAN,I SW

® HAUTEILL

? Lee

RUE ST. JEAN,“er §
ES a
  
  

 

  

HAUTE-VILLY,

Er&——u

3 ; ; oo R ; syge \ | . ; NET 1 “rar.

Nous possédots une grande collection de - | I ES seussignes out oy remerciant leuxs pratiques et L publu en généralde l'enconragement qu'ils ont r<eu, ont l'honneur de Tes informer qu'ilsOnt en mains Un assortiment des plus complets de Fourrures de tputes sortes

EN CROS ET EN DETAIL,Tele que Gapot de Lo@p-Cervier, de Castor, Casques detous genre pour Mes.sieurs et Dames
UN ASSORTIMENT DE

Mantilles en Castor. en Loutre dv la Mer du Sud, Loutre. Vison. Marthe
—- AUSSI -—

Une grande variété de Casques «n Fourrures pour Dames.Les effets qui sont sn partie manufactures a leur établissement où achetessur les premiere marchés nnglais, français et américains, sont faits à des con-ditions.d achatequi leur permettont de défier toute compétition tant sous lerapport des prix que sous celui du choix, de la qualité supérieure et de fanouveauté

Une Visite est respectueusement Sollicitée.

A. LAPOINTE & FILS-
Québec, 17 nov. 1870

mtdrcn.

MARCHANDISES SECHES ET DE FANTASIE
AU No. 16, RUE DE LA FABRIQUE,HAUTE-VILLE.
| ES sounsigués Byant rencontre tout leucouragoment QU'Hls x'attondaient de recevoir de leutra amis
4 et du public «y gEnéral, lore u'ils se sont Associes comme Marchands, s'empressent de lenr fair

les plus winceres femerciments ot Jes pricnt de Yoatoir Liva continuer à leur accorder le méme patro-
nage pour l'avenir.

Ils font savotr par lu Présent qu'ils sont déculés à vendre Moyennant ua profit tcs-minime l.
fonds de

’

MAREHANDISES D'ETAPEETUDE PANTAISIE
Consistant en un immense assortiment de

Draps Tweeds, Casimir, Imitation de Mouton noir et blanc et de couleur, | i

,
M p : by Imitation de Lonutre ot

de Jpoenidn, Drap nouveau pour Manteaux, Couvertes, Unrisé, Fianella, Qetou, Ivdicnnes, Shirtinge.
Toiles, wn assortiment d'Htofles i Bobs bien choixin, Plaids, Soie Glacée, Velours «n Noie «t Velve-
pres Chtien, Tilerines, ont Bas, Gants et Jupons, Chapeaux en Velours et cn Paitie, Rubans.

eurs et Plumes, Garn ures, Crémones, Chemises st 0 leçons en laine uw. assorti.
ment d'antres effets trop nombreux à éaumérer, 7 s0uE ù Taine pour homme mtu eer

— AUNNT —
Cotou Jaune de 344, en montant | Drap de Pilote, 4a. valent Gn. 6d
Witneys, ; 4 : Moscou, bs, 7s, 6d
Flanelle toute laine, [od

Whitney», 3s. 8d “58, 6d
Nuages, 74d Mérinos françois Ie. Bd. * 2e. 3d

GUAY & Cie.,
No. 16, Rue la Fabrique, Haute-Ville

AVIS.

Québec, 28 oct. 1870.fosse raser

AVIS.

 

— 4 À =donapaaivoie Banque de Québec, BANQUE DE QUEBEC.
| U NE Assemblée Générale de la Banque est par

le présent CONVOQUÉet sera tenue à la Maison

Ani
Notre Bureau, est situé au No, 28, Rue Coutl. APPLICATION par vole de pétition sern faire ds Bas que on la Gite de Québec, JEUDI le DIX-

par la Banque de Québec à la Légisiature, à NEUVIEMEjour de JANVIER prochain, ¥ MIDE,
eux la sanction de la péti‘ *

|

Bpécimens, Journaux Illustrés, Rey, 0%

|

ACTIONS de la Banque et d'introduire d'autres menter le CAPITAL ACTIONS de ia Banque et

à 2.00 P. M,

|

Bpée y être examinés ct as à desvenise

|

atneudements à la Charte.
‘ :d'introduire d'autres amendoments à Ia Charte.

(bigné) JAS G, HanePrésident,

   

| Provenantd'ane banqueroute cy arbptt à es aoa. la Poste 15 minutes avant la clôture de N. B.—Nous exécuterons également W.WI (Blgné) JAS GROS, Président.

RE anneenALT Be a| Etriede|FRE CFL,VeFm,
Copy

;
, ' Los

but 08, m nes et C lannes lo tout
NRY F . ’

EN ’ ’

GINGRAS& BAZIN "or the visite estreapestususement sollicitée. deux fois parjour rg7)ToaA248 Lee conditions très-libéraies, ' Ados TH. DUNN. Directeurs: IE

aBt. Pierre,
F. X. LEPAGR,

Pa Hoi? Agences +coumandosee ROBERT H. SMITE, : SoyaSMITH, Dirvotenrs.

(Passage Tita Garnesu) Book, Québec.
Poste, À & ANSRLIN A. F. A. KNIGBT.

1 *

Québes, 16 dée. 1810. Guébet, 7 eet. 4870, Québes, 35 dés. 2010. … Québec, 6 sept. 180, Québec, 7 déc. 1070s odio,1NIORT.

qu

Québec, . 1890,

“Bureaux de l'Ebéu : à Québec, No. 1, rue Buade,à côté du Bureau de Poste, Escalier de la BasseVille,
CEE ae a

 

Stméon Earestts, Ingstnenn,
NSmg

de |

un

aph

mt

sub
olay
seil

tion
mer

M.

dis

men

pres

l'infi
que

blics

L'
Cauc

Apre
prote

ae Je

ecrie,

remor

dant d

Ce

lu Co

ter ce

ae fo.

unis
“Qu

deman.

rendre

tard, m

Huence,

la Com;

Ent
Cham
echec

à tern

COUTTS

Ja 1

cette cla

Fort

et de}

l'hon. !
beauco

accusat

pagn ie,

nement

truetio)

main, p

M Cau

prenmie
a-tal à

faire.
subvent
prise ¢°

* Pulse

entre les

Chauveau.

qui devai

qui veut |

la voulait

pas

Toilet

TA

Au mome

en elle de |

si franc d'os

marchait as:

son plaisir,
Quand ell

étaient rou
mes,

Mais la nu
car le lender

Au déjeun
retouvé son

résignée,

La présen
cent france n
effet ; mama:
un plaisir sa:

L'exposé
était à peu p
de maman M
Son bistBtr

moins connu

Ü y avait d
qu'elle louai
au. même enc
U eat bors

95pmege


